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Un recensement inedit de Montreal en 1741
Il existe, dans les archives du Palais de justice de Montréal, un volumineux document, grand in-folio, de 225 pages, encore inédit et dont les historiens devraient pouvoir tirer avantage.
Ce manuscrit copieux porte l’intitulé suivant:
Recensement fait en cette ville par la Compagnie des Indes pour les indiennes et autres effets prohibés pour être marqués en vertu de l’ordonnance de messieurs le Gouverneur et Intendant.
On sait de quoi il s’agit? La Compagnie des Indes, fondation de Law (1719), avait hérité des privilèges et des droits de la Compagnie des Indes orientales, de la Compagnie de Chine et de la Compagnie d’Occident, ce qui signifie, relativement à l’Amérique, qu’elle seule pouvait exporter le castor du Canada et qu’plie seule pouvait y importer des marchandises fabriquées hors de.. la Nouvelle-France. (Grande encyclopédie et E. et O. R. vol. 1, pp. 377 et 401.)
Un tel monopole ne pouvait manquer d’exercer la sagacité et la cupidité des contrebandiers grands et petits. Aussi, le Conseil d’Etat fut-il dans l’obligation, à diverses reprises, de rendre des arrêts portant défense de troquer ou d’avoir en sa possession des marchandises venant de l’étranger. Mais comme le trafic clandestin persistait, on dut permettre à l’intendant et à la Compagnie des Indes de faire visiter les magasins et les habitations du pays “afin de confisquer lesdites marchandises et de les brûler publiquement.” (E. et O. R., vol. I, années 1717, 1719, 1720, 1722 et 1726.)
Nous ne pouvons dire si l’on a, chaque fois consigné l’historique de ces visites et de ces autodafés dans des documents spéciaux, mais nous avons la preuve qu’il fut fait quelque chose dans ce sens, à Montréal, en 1741. • ' *
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L’ordonnance autorisant les perquisitions
Le 12 mai 1741, le gouverneur général, Charles de Beauharnois et l’intendant Gilles Hocquart signèrent une ordonnance pour défendre de faire “aucuns nouveaux meubles d’étoffes étrangères ou toiles des Indes, ni de s’en servir dans les maisons.” Par le même document la Compagnie des Indes était autorisée à faire des perquisitions chez les habitants des villes de Québec, des Trois-Rivières et de Montréal, de relever ce qu’il pouvait y avoir de tissus prohibés, puis de les marquer d’un cachet aux armes de la compagnie. Les tissus qui seraient trouvés non marqués, après cela, seraient confisqués.
Dans la ville et les faubourgs de Montréal, ces perquisitions commencèrent à la mi-juillet et on procéda avec un apparat dont le fonctionnarisme néo-français a laissé peu d’exemples du moins dans la métropole où l’on n’abusait pas trop des formalités.
Tout d’abord, François Daine, contrôleur de la Compagnie des Indes, monte de Québec à Montréal. Là, il s’adjoint Jacques de la Fontaine, membre du Conseil supérieur, juge intérimaire de Montréal et Antoine Trémond de Salvaye, commandant des gardes de la compagnie. Pour accompagner ces messieurs on choisit deux gardes, les nommés Brossard et Beaufrère.
Procès-verbaux des visites
Ces cinq représentants de l’autorité pénètrent dans chaque logis et chaque fois, un scribe dresse un procès-verbal de leur passage. Il inscrit le nom du propriétaire de la maison, le nom de l’occupant et celui de la personne qui reçoit les visiteurs, ensuite, il énumère les tissus qui ont été déclarés et marqués, puis tout le monde est invité à signer.
Une couple d’exemples suffiront pour donner au lecteur une idée de la formule adoptée pour ces procès-verbaux qui ne diffèrent entre eux que par quelques minces détails.
Procès-verbal numéro un:
Premièrement, dans la maison du nommé La Chenay, maçon, s’est trouvé une courtepointe, indienne fond bland, à fleur bleux, une autre à fond bland, à fleur rouge, une autre mauvaise, fond bland et fleur rouge lesquels ont été marqué à chacun un coin du cachet de lad. Compagnie qui est tout ce
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que led. La Chenay a dit avoir en sa maison et ailleurs à luy appartenant de marchandises étrangères et a, led. La Chenay déclaré ne sçavoir écrire ny signé de ce enquis.
De La Fontaine
Daine
Trémond.
Procès-verbal numéro quatre:
Dans la maison du Sr Laffricain, occupée par le Sr Videné ses trouvé un tour de lit fond bland à petite fleur gris de lain, une courtepointe fond bland à fleur bleux lesquels tour de lits ainsy que la courtepointe ont été marqué comme cy devant et interpellé led. Sr Vildené de nous déclarer s’il n’avoit point d’autre marchandises ou étoffes étrangères a dit que non Et a signé.
VlLLEDONNÉ
Daine
De la Fontaine
T RÉMOND
L’itinéraire suivi
Les perquisiteurs commencent leur tâche le vendredi, 14 juillet 1741, à 7 heures du matin, à l’extrémité est de la rue Notre-Dame, c’est-à-dire au pied de la citadelle et ils se dirigent vers l’ouest en alternant d’un côté de rue à l’autre. Ensuite, ils descendent la rue Augustine, du nord au sud, puis ils s’engagent dans la rue Saint-Paul prenant la direction de l’est.
D’ailleurs, voici l’ordre dans lequel les perquisiteurs ont parcouru les rues et les faubourgs de la ville en 1741 :
Rues Directions
Notre-Dame — de l’est à l’ouest. (Nos 1 à 95.)
Augustine1 — -aujourd’hui McGill — du nord au sud.
Saint-Paul — de l’est à l’ouest. (Nos 99 à 253.)
Saint-Charles — aujourd’hui place Jacques-Cartier-
Saint-Vincent — du nord au sud. (Nos 258 à 268.)
1 Dans les documents de l’époque nous lisons Augustine. Plus tard on écrit Saint- Augustin.
(Nos 96 à 98.)
■du sud au nord.
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Saint-Denis — aujourd’hui Vaudreuil — du sud au nord. (Nos 269 à 271.)
Sainte-Thérèse — de l’est à l’ouest. (Nos 272 a 276.)
Saint-Gabriel — du sud au nord. (Nos 277 à 291.)
Saint-Jacques — de l’est à l’ouest. (Nos 292 à 315.)
Saint-François — du nord au sud. (Nos 316 à 348.)
Neuve-Saint-Louis — partie ouest de la rue Capital— de l’ouest à l’est. (Nos 349 à 354.)
Capital — de l’ouest à l’est. (Nos 355 à 363.)
Saint-Joseph — aujourd’hui Saint-Sulpice — du sud au nord. (Nos 364 à 373.)
Saint- Jean-Baptiste- — du sud au nord. (Nos 374 à 384.)
Hôpital — de l’est à l’ouest. (Nos 385 à 397.)
Saint-Alexis — du nord au sud. (Nos 398 à 400).
Saint-Sacrement — de l’ouest à l’est. (Nos 401 à 411.)
Saint-Jean — du sud au nord. (Nos 412 à 415.)
Saint-Eloy — du nord au sud. (Nos 416 à 420).
Saint-Pierre — du nord au sud. (Nos 421 à 433.)
Faubourgs:
Saint-Joseph — C’est-à-dire la campagne à l’ouest de la rue Augustine dans ou vers le domaine Saint- Joseph, ainsi appelé parce qu’il appartenait aux Religieuses de l’Hôtel-Dieu. (Nos 434 à 483.)
Saint-Louis — On paraît désigner ainsi le territoire sis au nord des murs de la ville et à l’est du chemin conduisant à la paroisse Saint-Laurent. (Nos 484 à 498.)
Sainte-Marie — Vulgairement: faubourg Québec, autrement dit faubourg de la porte du chemin de Québec.
A vrai dire on ne saurait imaginer ville plus démocratique que Montréal à cette époque, car la maisonnette du journalier ou la boutique de l’artisan voisine très souvent la demeure du bourgeois ou l’hôtel du gentilhomme. Cependant, on aperçoit que les fonctionnaires et les négociants semblent se grouper dans les rues qui débouchent sur la place du Marché — aujourd’hui place Royale.
Temps consacré aux visites
Le recensement dura du 14 au 24 juillet. Sur ces dix jours il y eut relâche un lundi avant-midi, un mardi après-midi et deux dimanches. Cela fait sept jours de besogne. A cette date la journée de travail était de dix heures, même pour les fonctionnaires les plus
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haut placés,1 il s’ensuit que la tâche fut accomplie en un peu moins de 70 heures, car il est évident, par le texte du rapport, que l’on termina avant la fin de l’après-midi, le 24 juillet.
Chaque jour, à l’angelus, le scribe note que midi est arrivé et que la visite est suspendue jusqu’à 2 heures de relevée; le soir, à 7 heures, autre note indiquant la cessation des travaux et leur reprise, tel autre jour, à telle heure.
Le tableau exact du temps consacré aux perquisitions s’établit comme suit:
Vendredi, 14 juillet — -de 7h. du matin à midi et de 2h. de relevée à 7h. du soir.
Samedi, 15 juillet — de 7h. du matin à midi et de 2h. de relevée à 7h. du soir.
Lundi, 17 juillet — de 2h. de relevée à 7h. du soir.
Mardi, 18 juillet — de 7h. du matin à midi.
Mercredi, 19 juillet — de 7h. du matin à midi et de 2h. de relevée à 7h. du soir.
Jeudi, 20 juillet — de 7h. du matin à midi et de 2h. de relevée à 7h. du soir.
Vendredi, 21 juillet — de 7h. du matin à midi et de 2h. de relevée à 7h. du soir.
Samedi, 22 juillet — de 7h. du matin à midi et de 2h. relevée à 7h. du soir.
Lundi, 24 juillet — de 7h. du matin à midi et de 2h. de relevée à . ,
(L’heure à laquelle les travaux ont pris fin n’est pas indiquée.
L’enregistrement des noms
Comme ils ne faisaient pas le recensement des habitants de la ville, les perquisiteurs se sont contentés de mentionner ceux qu’ils visitent d’une façon plutôt sommaire, c’est-à-dire en n’inscrivant que les noms de famille ou les sobriquets: le nommé Pistolet , la veuve Dufaux, le sieur Cavelier : rarement, ils ajoutent la qualité ou la profession. Cette méthode rend l’identification assez ardue et souvent impossible, car bien des gens portent le même nom et le même surnom.
Les signatures auraient pu aider, malheureusement, quelques visités refusent d’apposer leurs griffes, d’autres prétendent qu’ils ne savent pas signer, d’autres encore signent à la bonne franquette, telle: la veuve Garant , la veuve St Dizier ce qui n’est pas suffisant pour guider.
1 Dans sa relation de voyage au Canada, Kalm n’a-t-il pas noté que le gouverneur général de la Nouvelle-France, en 1749, donnait des audiences dès 7 heures du matin.
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Si l’on est curieux de savoir combien de gens ont voulu écrire leurs noms dans cette circonstance, nous en avons les chiffres. Sur les 506 personnes qui répondent aux perquisiteurs,
Ont déclaré ne savoir signer . 298
Ont signé.. . 171
Ont refusé de signer . 19
N’ont pas déclaré s’ils savaient signer ou non . 15
N’ont pu signer pour cause . 3
Total . 506
La marque des effets
La cachet de la compagnie dont il est question ci-dessus n’était autre que celui de la défunte Compagnie d’Occident. On y avait gravé des “armoiries” dont on trouve la description suivante dans les Edits et ordonnances royaux , vol. I, p. 386:
De sinople à la pointe ondée d’argent sur laquelle est couché un fleuve au naturel appuyé sur une corne d’abondance d’or; au chef d’azur, semé de fleurs de lis d’or soutenu d’une face en demie {c'est-à-dire d'une divise) aussi d’or, ayant deux sauvages pour supports et une couronne trefifîée.
Plusieurs échantillons de ce cachet sur cire rouge sont conservés dans les archives judiciaires de Montréal.
Les meubles et tissus qui furent marqués
Sur les 506 logis visités, 57 occupants n’avaient rien à déclarer.
Partout ailleurs les perquisiteurs eurent à apposer le sceau de la
Compagnie et nous avons dressé un bref état des meubles et effets
marqués:
Bergères garnies de calmande anglaise.
Cabinets tapissés d’indienne.
Canapés de cal,mande anglaise.
Chaises garnies d’indienne ou couvertes de calmande anglaise.
Courtepointes (a) en indienne d’une même sorte ou de différents morceaux; (b) en serge unie ou à fleurs, presque toujours, verte ; ( c ) en taffetas doublé d’indienne ou entouré d’indienne ou avec bords en perse anglaise; {d) en perse\ (e) en damas avec un tour en indienne; (/) en satin avec un tour en
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indienne; ( g ) en calmande anglaise; {h) en calenderie seule ou mi-calenderie et mi-indienne ou mi-calenderie et micalmande. Les courtepointes sont en vogue, tout le monde en a.
Couvrepieds . Par contre cette pièce de literie est assez rare. On les faits en indienne ou en calenderie piquée.
Fauteuils. Ils sont couverts en serge, en calmande, en indiennes.
Housses. On écrit “ousses.” Il y en a pour fauteuils et pour tabourets.
Lits. A plusieurs reprises on rencontre l’expression “lits en tombaux.” Tous sont en indienne. Voir aussi “tour de lits.”
Matelas. En un logis se trouvent un matelas, un canapé et un traversin en calmande anglaise.
Mouchoirs. Servant pour couvrir des fauteuils ou des cadres.
Oreillers. La plupart sont en calmande, en calenderie ou en indienne et semblent destinées à des chaises ou à des bergères. Il y a aussi des dessus d’oreillers en calmande.
Rideaux de portes ou de fenêtres en indiennes, en serge, en calenderie ou en calmande.
Taies D’Oreillers. Fort souvent le scribe écrit “têtes d’oreillers” preuve que nos gens du peuple parlent comme les officiers de plume d’autrefois. Les taies qui attirent l’attention de la compagnie des Indes sont en indienne, en calenderie ou en calmande.
Tabernacles. Le pavillon du tabernacle au Séminaire de Montréal était d’une étoffe prohibée qu’on ne nomme pas, mais elle ne fut pas marquée. Chez les Soeurs de la Congrégation on a marqué le surtout du tabernacle de l’église des Dames et celui du tabernacle de la chapelle de Notre-Dame-de- Victoire. Dans la chapelle des RR. PP. Récollets, il y avait quatre petits rideaux d’indienne au tabernacle.
Tapis. Ils sont petits et en calmande, en serge ou en indienne.
Tapisserie. Dans une maison, il y a deux morceaux d’indienne en tapisserie.
Tabourets. A un (endroit), on note “deux ousses de tabouré” d’indienne.
Tours de Lits. En presque totalité, ils sont en indienne; deux sont en calmande, et un autre est décrit en ces termes: “tour de lit ciel Bonne Grâce.”
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' Quant aux tissus, leurs couleurs et leurs ornements, ils se distinguent de la façon qui suit:
Calenderie. On devait appeler ainsi des tissus passes a la calandre, appareil à cylindres qui lissait la surface de certains tissus, tels que les draps, les toiles et les taffetas.
Calmande (ou Calamande). Sorte d’étoffe lustrée d un seul coté en laine ou en soie et laine, employée surtout pour les ameublements et parfois pour les vêtements. On ne prohibait que la calmande anglaise.
Damas. Ce tissu n’apparaît ici que parce qu’il est employé avec des indiennes.
Indiennes. Les toiles peintes c’taient jusqu’ alors tirées de la Perse et des Indes. La ville de Rouen ne commença à les fabriquer qu’en l’année 1756. 1
Les modèles en vogue à Montréal se classent ainsi:
Indiennes fond blanc — à fleurs rouges, bleues, brunes, jaunes,
gris de lain, violettes, noires, rouges et violettes ou moucheté de bleu.
Indiennes fond bleu — à fleurs blanches ou rouges ou moucheté de blanc.
Indiennes fond brun — à fleurs rouges ou blanches.
Indiennes fond gris — à fleurs rouges.
Indiennes fond violet — à fleurs rouges ou à fleurs rouges et
blanches.
Indiennes fond rouge — à fleurs blanches ou brunes.
Indiennes à barres rouges et blanches ou à barres bleues et
blanches.
Perse. Sorte de toile peinte ou d’indienne qu’on apportait autrefois de l’Inde et à laquelle on attribuait une origine persane. (Nouveau Larousse.)
Satin. Même remarque que pour le damas.
Serge. On vise spécialement la serge anglaise. Elle est presque toujours verte, unie ou à fleurs.
Taffetas. Même remarque que pour le damas.
L’annotation du document
Quoiqu’il en soit, de ce recensement pour les indiennes, nous avons essayé de faire un recensement nominal ou plutôt une liste raisonnée
1 Ch. Ouin-Lacroix, Historié des anciennes corporations d'arts et métier s-p, 138.
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des propriétaires et locataires de Montréal en nous aidant du Dictionnaire de Mgr Tanguay, du Terrier de Montréal, des actes notariés, des actes de 1 état civil et des procédures de l’année 1741.
Aux noms et désignations provenant de chaque procès-verbal, nous ajoutons immédiatement au-dessous les renseignements essentiels que nous avons pu réunir.
Ainsi préparé, nous croyons que le document de la Compagnie des Indes devient un instrument qui, malgré ses imperfections, peut servir aux généalogistes et aux annalistes, puisqu’il donne une bonne idée de la population et de la distribution des habitations de Montréal, vers la moitié du XVIIIe siècle.
Nous renvoyons à l’appendice le texte du préambule et de la conclusion du procès-verbal global.
Ajoutons que l’on peut supposer que l’action des autorités eut
un bon effet puisqu il n est plus question de semblables perquisitions dans la suite.
Rue Notre-Dame (de l’est à l’ouest)
(Nos 1 à 95)
1 — Lachenaie, maçon, n.s.s.1
Probablement2 Esprit Senet dit Lachenaye. Il avait épousé Marguerite Brazeau fille de Nicolas. (Tanguay, VII, 168 et T. deM. no 216a; pl. 9, no 390.)
2 Gabriel Boulrice, n.s.s.
Gabriel Bourhis on Boulrice, marié à Geneviève Jetté. (Tanguay II, 429, et T. de M. no 204J3; pl. 9, no 368.)
3 — Louis Poitras, n.s.s.
Epoux de Madeleine Chevalier. (Tanguay, VI, 409 et T. de M. no 213, 2135; pl. 9, no 323 et 324.)
Maison de Lafricain, occupée par le sieur Vildene
Il signe Villedonné.
Probablement Jacques Jouslau dit Lafricain. (T. de M. no 210a pl. 9, no 320.)
Pierre de Villedonné, capitaine, avait épousé, le 2 mai 1741, Marguerite Damours de Louvières. (Tanguay, III, 412.)
1 Lorsqu’une personne a déclaré ne savoir signer, nous faisons toujours suivre son nom des lettres: n.s.s., c’est-à-dire: ne sait signer.
Au risque d ennuyer le lecteur, nous avons, partout, fait précéder nos notes des mots, probablement ou peut-être, lorsque nous avons quelque doute sur la valeur des renseignements que nous offrons.
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5 — Maison Detailly occupée par Madame de Joncaire. Présente : Catherine Alarie, n.s.s.
J. B. Deneau dit Des Taillis. (T. de M. no. 213a, pl. 9, no. 323.) Probablement Madeleine Leguay de Beaulieu, épouse de Thomas de Joncaire, sieur de Chabert. (Tanguay, III, 283 et V, 18.)
6 — Maison de Bizaillon, occupée par François Lalimaudiere, n.s.s.
François Bisaillon. (T. de M. no 20453; pl. 9, no 368.) Peut-être François Lecompte de Bellegarde dit Lavimaudière, époux de Marguerite Laporte. (Tanguay, V, 247.)
7 — Maison de Lafricain, n.s.s.
Probablement Jacques Jouslau dit Lafricain époux de Marie- Louise Blanchon. On écrit son nom plus souvent: Jousselau etjousselot. (T. de M. no 210a; pl. 9, no 320, et Tanguay, VII, 26.)
8— Maison de Jacques Labonté. Sa femme est présente.
Elle signe : Marie Brosard.
Jacques Marot dit Labonté, époux de Marie-Barbe Brossard. (Tanguay, V, 522 et T. de M. 211al; pl. 9, no 322.)
9 — Maison de Pigeon/ — Angélique Boileau est présente, n.s.s. Celle-ci est probablement une ménagère ou une domestique du sieur Basile Pigeon. (Tanguay, VI, 356 et T. de M. no 2105; pl. 9, no 321.)
10 — Maison de Benoist fils, occupée par le nommé Jolicoeur, n.s.s. Claude Benoit était fils de Joseph Benoit, chirurgien et il pratiquait lui-même l’art de la médecine. (Tanguay, II, 217, 218 et T. de M. no 202; pl. 9, no 367.)
11 — Maison de la veuve Brossard, n.s.s.
Probablement Barbe Hébert, veuve de Claude Brossard. (Tanguay, II, 481 et T. de M. no 209; pl. 9, no 318 et 319.)
12 — Maison du nommé Brazeau, n.s.s.
Peut-être Nicolas Brazeau, époux de Marie-Anne Miville. (Tanguay, II, 457 et T. de M. no 203; pl. 9, no 367.)
13 — Maison du nommé Sarreau. — Sa fille est présente.
Elle signe: Marianne Saraut.
Probablement Pierre Sarreau, époux de Marie-Anne Bourbon. (Tanguay, VII, 123 et T. de M. no 1905; pl. 9, no 316.)
14 — Maison de M. de Ramezay, servant de logement à M. l'intendant et occupée par dame Lafond, concierge de la maison.
Elle signe: Caterine Lafond.
J. R. N. R. de Ramezay, marié en 1728, à Louise Godefroy de
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Tonnancourt. (Tanguay, III, 351 et T. de M. no 200 51 • ni 8 no 361.) '
15 Maison de Madame veuve Portneuf, madame veuve de Muy est présente.
Elle signe: veuve demuy.
Probablement Marguerite-Philippe Daneau de Muy, veuve de René Robineau de Bécancour de Portneuf et Catherine d’Ailleboust, veuve de Nicolas Daneau de Muy. (Tanguay, III, 234, VII, 9 et T. de M. no 200,4 ; pl. 8, no 357.)
16 Maison des Reverends Peres Jésuites. — Présent le R. P. Riche, supérieur.
Il signe: P. D. Richer, de la C. de Jésus .
Mgr Tanguay dans son Répertoire du Clergé le prénomme Pierre- Daniel.
17— Maison du sieur Decoste. Sa femme est présente, n.s.s.
Probablement Jean-Baptiste Decoste, époux de Reine Marchand qui fut huissier à Montréal, entre 1731 et 1759. (Tanguay, III, 269; Massicotte, Tribunaux et officiers de justice de Montréal , p. 291 et T. de M. no 191 ,42; pl. 8, no 347.)
18 Maison de la femme du nommé Menneson, absent.
Elle signe: Françoise Alari.
Claude-Vincent Meunson ou Menneson, maître doreur. (Tanguay, VII, 18 et T. de M. no 187 52; pl. 7, no 327.)
19 Maison de la Promenade occupée par la veuve Brunet, n.s.s. Probablement J. B. L’Archevêque dit la Promenade, époux de Marguerite Menesson, fille de Claude-Vincent Menesson. (Tanguay, V, 164 et T. de M. no 18752; pl. 7, no 327.)
Nous ne pouvons identifier la dame Brunet.
20 Maison de la veuve Alarie, occupée par le nommé Chanteloup, n.s.s.
Peut-etre Barthelemi Chalut dit Chanteloup. (Tanguay, II, 605.)
21 Meme maison, logement occupé par Deseve, n.s.s.
Jean-Baptiste ou Joseph-Denis ou François Desève. (Tanguay III, 370-371.)
22 — Maison de la veuve Philis, n.s.s.
Marie-Madeleine Plumereau veuve de Mrchel Kerrigou ou Guerigou de Fily. (Tanguay, IV, 32 et T. de M. no 1875 25 et 24; pl. 7, partie du no 314.)
23— Maison de la veuve Philis (Fily), occupée par Jean Boulard.
Il signe: boulard.
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Antoine Jean-Baptiste Boulard, soldat, époux de Françoise Chaslu. (Tanguay, II, 405.)
24 _ Maison de M. de Ligneris. Présente: “la dame son épouse.
Elle signe: Lagauchetière Desligneris.
François Marchand de Lignery, officier, époux de Marie-Thérèse Migeon de la Gauchetière. (Tanguay, V, 312 et T. de M. 187^1 1 , pi. 7, no 325.)
25 — Maison du nommé Jobin, occupée par le sr Dorlet, aubergiste. Il signe: Dorlet.
Pierre François Dorlet, traiteur, époux de Rebecca Realens (et Hens). (Tanguay, III, 433.)
François Jobin, époux de Suzanne Jousset. (Tanguay, V, 4 et T. de M. no 187£ 22; pl. 7, no 313-314.)
26 — Maison du nommé Jobin, n.s.s.
François Jobin, époux de Suzanne Jousset. (Tanguay, V, 4 et
T. de M. no 187 B22; pl. 7, no 313-314.)
27 — Maison du nommé Carie où demeure le sieur Mouette. Celui-ci, n.s.s. L’autre signe: Cary.
Aucun renseignement sur ce Cary.
Didace Mouet de Moras, époux de M. Louise de la Porte de Louvigny. (Tanguay, VI, 125.)
28 — Maison du sieur Chaufour.
Présente sa femme:
Elle signe: Angélique Boiseau.
Jean-Baptiste Chaufour, chapelier, époux d’Angélique Boisseau. (Tanguay, III, 42 et T. de M. no 181 EE2\ pl. 7, no 291.)
29 — Maison de M. Cabana, officier, occupée par la veuve Duval et par la veuve Marchand.
Elles signent : veuve Duval et veuve Marchât (sic.) .
François Déjordy de Cabanac, époux de Thérèse de Tonty après avoir habité Montréal depuis 1734 à 1740 était allé demeurer à Champlain. Sa femme avait reçu l’immeuble de son père Alphonse de Tonty, baron de Paludy. (Tanguay, III, 329 et VII 319 et T. de M. no 181 F; pl. 7, nos 294, 295, 296, 302.)
30 — Maison du Sieur Silvain, occupée par la veuve Denis.
Elle signe: La veuve Denis.
Timothée Sylvain (ou Sullivan) chirurgien. (Tanguay, I, 555 et VII, 235 aussi T. de M. nos 181 w, 181«, 181o, 181 p, 181a; pl. 7, nos 294, 299, 300.)
31 — Maison du Sieur Silvain, occupée par Jeannot, n.s.s.
Sur sieur Silvain, voir la note du no précédent.
[massicotte]
32 — Maison du sieur Dubois, n.s.s.
Probablement Pierre Dubois, epoux de Thérèse Quesdra (ou
Quéri) . (Tanguay, 1 1 1, 473 et T. de M . no 18L4a 2, pl . 7, no 289 .)
33 — Maison du sieur Benoist.
Il signe: Benoist.
34 Maison de la veuve Lenoir, occupée par Joseph Desève, n.s.s. Pour “veuve Lenoir” voir la note au no suivant.
Joseph Denis Desève. (Tanguay, III, 371.)
35 — Maison de la veuve Lenoir, n.s.s.
Peut-etre Marie Galipeau, épouse de Vincent Lenoir, menuisier. (Tanguay, V, 341 et T. de M. no 181T; pl. 7, nos 292 et 293.)
36 — Maison du sieur Lenoir, n.s.s.
Probablement un des fils de Vincent Lenoir dont il est question au no ci-dessus.
37 Maison des Soeurs de la Congrégation.
Présente: la dame de la Présentation supérieure.
Elle signe: Sr de la Présentation , Spre.
Marguerite Amiot, fille de Jean Amiot et de Marguerite Poulain, en religion soeur de la Présentation, fut supérieure de 1740 à 1746. (T. de M. nos 177, 179,4 ; pl. 6, nos 254, 256.)
38 — Maison du sieur Pommereau.
Il signe: Paumer eau.
Aussi présente: la veuve Saint-Olive.
Elle signe: St. Olive veuxve.
Jacques-Pierre Paumereau, marchand, époux de Françoise Nafrechoux.
Madeleine Nafrechoux, veuve de Claude Boiteux de Saint-Olive, chirurgien et apothicaire. (Tanguay, VII, 227, et T. de M. no 168; pl. 6, no 244.)
39 Les Prisons Royaux” où est logé le sieur Le Pallieur. Présente: sa femme qui n.s.s.
Le géolier des prisons était alors Charles-René Le Pallieur, époux de Madeleine Le Normand. (Tanguay, V, 349, aussi T. de M. nos 163 C6 et 167; pl. 6, no 235.)
40 — -Maison du sieur Istre.
Il signe: Istre.
Joseph Istre, chirurgien. (Tanguay, IV, 570 et T. de M. no 176 ; pl. 6, no 253.)
41 — Maison de Reboust dit Leveille.
Il signe: Rebou.
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Toussaint Rebou dit Léveillé, maître perruquier. (Tanguay, VI, 529 et T. de M. no 175 B ; pl. 6, no 252.)
Certains scribes écrivent Rebour et d’autres Reboul,
42 — Maison du sieur Gervais, occupée par le sieur Séguin.
Présente: sa femme.
Elle signe: Hervieux Séguin.
Guillaume Séguin dit Bellerose, écrivain, époux de Geneviève Hervieux. (Tanguay, VII, 157 et Simonnet, 8 mais 1741.
43— Maison du sieur Duchouquet.
Il signe: Duchouquet.
Louis- Joseph Lefebvre Duchouquet, époux d Elisabeth Lemire- Marsollet. (Tanguay, V, 273 et T. de M. no 176a; pl. 6, no 251.)
44— Maison du sieur d’Argenteuil, occupée par Vauquaise.
Il signe: Vauquier.
Jean d’Ailleboust, sieur d’Argenteuil. (T. de M. nos 165 et 165c;
pl. 6, nos 240 et 241.)
Nicolas Vauquier. (Tanguay, VII, 433.)
45 — Maison de la veuve Lafantesie, n.s.s.
Madeleine Dumouchel veuve de Claude Maurice dit Lafantaisie. (Tanguay, V, 580 et T. de M. no 174; pl. 6, no 250.)
46 — Maison de la veuve Lafantesie, occupée par le sieur d’Ailleboust de la Madeleine. Présente: sa femme.
Elle signe: Linçtot de la Madeleine.
Veuve Claude Maurice dit Lafantaisie. (Voir la note à l’article précédent et T. de M. no 173; pl. 6, no 249.)
François d’Ailleboust sieur de la Madeleine, époux de Marie Charlotte Godefroy de Linctot. (Tanguay, III, 224.)
47 — Maison du sieur d’Argenteuil, occupée par le nommé Chabot, n.s.s.
Sur le sieur d’Argenteuil, voir la note à l’article 44, ci-dessus.
48— Maison de la veuve d’Argenteuil.
Elle signe: Dargenteuil.
La dame de la Valtrie et le sr d’Argenteuil, fils, ont aussi des effets dans cette maison.
Marie-Louise de la Ronde, veuve de Pierre d’Ailleboust d’Argenteuil. Elle naquit en 1671 et mourut en 1747. (Fauteux, Famille d’Ailleboust , p. 46.)
Jean d’Ailleboust d’Argenteuil, fils du précédent. Il naquit en 1694 et mourut célibataire, aprqs 1787. (Fauteux, ibid, p. 96 et T. de M. no 165a; pl. 6, no 240.)
[massicotte]
49 Maison de dame d’Argenteuil, occupée par la femme du sieur Courteville, absent.
. Elle signe: De Courteville.
Barthélemi-Charles de Courteville marié à Elisabeth Demers. (Tanguay, III, 270.)
Voir note à l’article 48.
50 — Maison du sieur Freniere Biron.
Il signe: Fresniere Biron.
Jean Fresniere Biron, marchand bourgeois, demeurant rue Notre- Dame. (Adhémar, 22 juillet 1741 et T. de M., nos 164B, 164C; pl. 6, nos 238 et 239.)
51 — Maison du sieur Augé Biron, n.s.s.
Voir T. de M. nos 164 B et 164C; pl. 6 nos 239 et 238.
Peut-etre Jacques Auger Biron, epoux de Marie Heurtebise. (Tanguay, II, 269.)
52 — Maison de la veuve Rupalais.
Elle signe : De Rupalay.
Probablement Anne Lemire veuve de Marc-Antoine de Rupalley ou Marie-Charlotte Leriger, épouse de Charles de Rupalley de Gonneville. (Tanguay, III, 356 et T. de M. nos 164A et 164B; pl. 6, nos 238 et 239.
53 Dans une maison des Soeurs de la Congrégation, occupée par le nommé Rolland.
Il signe: Charte Rolland.
Philippe-Charles Rolland. (Tanguay, VII, 31.)
54 — Maison de Cardinal, cordonnier, n.s.s.
Un Jacques Cardinal, époux de Jeanne Duguay, était propriétaire du lot voisin de celui du coin de la rue Notre-Dame et de la place d’Armes, en 1740, mais il résidait à Détroit. (Tanguay, II 543 et T. de M. 162C 2; pl. 6, no 237.)
55 — Maison de Charles Tessier. Présente: sa femme.
Elle signe: Magdeleine Laf or ce.
Dans une chambre loge, Madame Gaucher.
Elle signe: Catalongue Gauchê.
Charles Tessier marié en troisièmes noces à Marie-Madeleine Pépin dit Laforce. (Tanguay, VII, 276.)
Michel Gamelin dit Gaucher, voyageur , époux de Charlotte Julie de Catalogne. (Tanguay, IV, 167.)
56 Maison de Tessier, occupée par la veuve Laliberte, n.s.s.
57 Maison de Jacques Lavigne, occupée par Saint-Laurent, n.s.s.
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58 — Maison de Lapalme. Présente: sa femme, n.s.s.
Dominique Janson dit Lapalme, architecte, époux de Marie- Joseph Couturier. Fut grand voyer à Québec, en 1761, où il mourut en 1762. (Tanguay, IV, 586 et T. de M. no 161^; pl. 5, no 217.)
59 — Maison de M. de Noyelle.
Il signe: Noyelle.
Occupée aussi par Mlle, de La Verendry.
Elle signe: C. Laver endrye.
Nicolas Joseph de Noyelle de Fleurimont ou son fils Charles- Joseph. (Tanguay, III, 346 et T. de M. no 12812 ; pl. 5, no 147 .) Peut-être Marie-Catherine Gautier de la Verendrye qui épouse Jean Le Ber de Senneville en 1743. (Tanguay, IV, 208 et V, 220.)
60 — Maison de Coron, occupée par madame veuve Dufiguée.
Elle signe : Marianne Largenterie du figuier.
Charles-François Coron, notaire. (Tanguay, III, 132 et T. de M. no 129; pl. 5, no 148.)
Marie-Anne de Miray de l’Argenterie, veuve de René-Louis Le Fournier du Figuier. (Tanguay, V, 289 et III, 330.)
61 — Dans l’autre côté de la même maison, occupé par Sansoucy, n.s.s.
62 — Maison de Mr de Cuisy, occupée par Mr Maugras.
Présente: son épouse.
Elle signe: M. Lajemerais Maugras.
Paul-Alexandre d’Ailleboust de Cuisy, né en 1696, mort en 1782. Il avait épousé Thérèse de Fournier du Vivier. (Fauteux, Fam. d'Ailleboust, p. 97.)
Pierre Gamelin dit Maugras, époux de Marie-Clémence du Frost de la Jemerais. (Tanguay, III, 310 et IV, 167.)
63 — Maison de Mr D’ailleboust. Madame Veuve du Vivier, présente.
Elle signe : Thérèse Gadois de Vivier.
Il y a aussi des effets appartenant à une dame de Lignerie.
Le propriétaire doit être M. d’Ailleboust de Cuisy. Voir no 62.
Madeleine-Thérqse Gadois veuve de Jules Le Fournier du Vivier. (Tanguay, I, 368 et T. de M. no 129c; pl. 5, no 150.)
64 — Le Séminaire de Messieurs les Seigneurs. Présent: M. de Clerimbert économe.
Il signe: Clerimbert prêtre.
Laurent Riverie de Clerimbert (Gauthier, La Compagnie de St-Sulpice , p. 40 et T. de M. no 126; pl. 5, no 151.)
[massicotte]
65— Maison de sieur Saint-Côme. Présente: sa femme, n.s.s.
Pierre Cosme dit Saint-Cosme, négociant. (Simonnet, 15 juin 1741.)
Probablement un Buisson de Saint-Cosme, mais lequel?
66 — -Maison de Mr. Bouate, occupée par le sieur J. B. Guillon.
Il signe: J. B te. Guillon.
Feu François-Marie Bouat, ancien juge. (Tanguay, IV, 363.) Probablement Jean Guillon (ou Guyon) époux de Marguerite Provancher. (Tanguay, IV, 432.)
67 — Maison de Lavallée forgeron. Sa femme est présente.
Elle signe: Lavalée.
Dans la même maison habite le sieur Farly dont la femme est présente, n.s.s.
Probablement Jacques Lavallée, époux d’Elisabeth Cabazié. (Tanguay, V, 201.)
Jacques-Philippe Farly, voyageur, époux de Marie-Josephe Dumouchel. (Tanguay, IV, 9.)
68 — Maison de Jacques Cavelier.
Il signe: J. Cavelier.
Jacques Cavelier, maître armurier. (Tanguay, II, 587 et T. de M. no 124 A 1 ; pl. 4, no 51.)
69 — Maison de Pistollet. Il est présent, ainsi que son fils.
Ils signent: Antoine B oumount- Antoine beaumont di pistolet. (Tanguay, VI, 173 et T. de M. no 116F; pl. 4, no 82 et Simonnet, 27 mai 1741. Antoine Beaumont, fils, était ferblantier.
70 — Maison du sieur Dulompré Forestier. Présente: sa femme. Elle signe: Louise Grosbois Dulonpyp.
Jean-Baptiste Forestier sieur Dulongpré, époux de Louise Boucher de Grosbois. (Tanguay, IV, 64.)
71 — -Maison de Picard, n.s.s.
Peut-être François Picard, époux de Marguerite Cusson. (Tanguay, VI, 345 et T. de M. no 116F; pl. 4, no 81.)
72 — Maison de M. Marin, occupée par M. de Blainville. Présente, Sa femme.
Elle signe : Langloiserie de Blainville.
Paul Marin de la Malgue, époux de Marie-Josephe Guyon. (Tanguay, V, 514 et T. de M. no 121F et 122; pl. 4, no 49.)
J. Bte. Céloron de Blainville époux de Suzanne Piot de Langloiserie. (Tanguay, II, 591.)
73 — Maison de Lamarche, maçon, n.s.s.
Toussaint Périneau dit Lamarche, époux de Marie-Joseph
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Cusson. (Tanguay, VI, 305 et T. de M. no 116/}; pl. 4, partie de no 80T.)
74— — Maison de sieur Pierre Voisin dit La Croix, n.s.s.
Pierre Voisin dit La croix, sergent. (Tanguay, VII, 480.)
75 — Maison de la veuve Forestier.
Elle signe: veuve Forestier.
76 — Même maison, dans un appartement occupé par la dame veuve Lafferté.
Elle signe: Caterme Lapalieur.
Catherine-Gertrude Jérémie, veuve de François-Michel Le Pallieur de Laferté, qui fut huissier, géolier, notaire, substitut du procureur du roi et greffier intérimaire.
77 — Maison de Louis Cavelier.
Il signe: Louis Cavelier.
Probablement Louis Cavelier époux de Catherine Lemire. (Tanguay, II, 587.)
78 — Maison de Maloin, n.s.s.
Nicolas Kergrecolet dit Malouin, époux de Jeanne Hébert. (Tanguay, V, 42 et T. de M. 105L2; pl. 4, no 79.)
79 — Maison de Rabot, menuisier.
Il signe: P. Gautier , menui.
Pierre Gautier, dit Rabot, marié à M.-Anne Boileau vécut à Montréal de 1717 à 1754. Son mariage, eut lieu le 8 juin 1716 à la Pointe-Claire. Tanguay n’a pas cette dernière date. (Tanguay, IV, 209, et T. de M. no 105L 1er; pl. 4, no 78).
80 — Maison du sieur Auger, tisserand.
Il signe: Pierre Auger.
Probablement Pierre Auger époux de Marguerite Foretier. (Tanguay, II, 82 et T. de M. no 106 CT, nos 45 et 46.)
Dans le Terrier on le nomme Auger-Desnoyers.
81 — Maison de la veuve Pouget, n.s.s.
Il y avait deux veuves Pouget alors à Montréal: Marthe Brossard veuve du colon et Gabrielle Dugast veuve du fils du colon. Les deux défunts avaient été tailleurs. (Tanguay, VI, 423.)
82 — Maison de Baptiste Cavelier, n.s.s.
Peut-etre J. B. Cavelier, époux de Marie-Charlotte Pigeon. (Tanguay, II, 581..)
83 — Maison de la veuve Beauvais, n.s.s.
Probablement Elisabeth Turpin, veuve de Raphaël Beauvais. (Tanguay, II, 178 et T. de M. no 1050; pl. 4, no 62.)
[massicotte]
84 — Maison de Madame leVerrier, occupée par Madame Youville. Présente: Dlle Louise La Source.
Elle signe: Louise Lasource.
Jeanne-Charlotte de Fleury Deschambault, veuve de François Le Verrier sieur de Rousson. (Tanguay, V, 395 et T. de M. nos 1065, 10653 et 106c; pl. 4, nos 43 et 44.)
Marie-Marguerite Dufros de la Jemmerais veuve de François Madeleine You ou Youville, sieur de la Découverte, fondatrice de la communauté des Soeurs grises. (Tanguay, VII, 491.) Marie-Louise Thaumur de la Source, née en 1708, une des premières compagnes de la vénérable dame Youville. (Tanguay VII, 288.)
85 — Maison de Pierre Bougret dit Dufort, n.s.s.
Pierre Bougret dit Dufort, époux de Louise Dudevoir. (Tanguay, II, 394 et T. de M. no 106A ; pl. 4, no 4L)
86— — Maison de Jacques Garaut, n.s.s.
Probablement Jacques-Philippe Garaut, époux de Marie Imbaut. (Tanguay, IV, 172 et T. de M. no 102-0; pl. 3, No 37.) Dans le terrier on lit Gareau dit Vadeboncoeur.
87— — Maison de Saint-Jean, sergent, n.s.s.
Jean Latouche dit St-Jean et dit Soupras, époux d’Élisabeth Vallée; il décède au mois d’octobre 1741. (Tanguay, V, 184 et T. de M. 102 MNO et 102 n\ pl. 3, nos 35 et 36.)
88 — Maison des héritiers de M. De Villiers, occupée par Jacques Laselle. Présente: sa fémme.
Elle signe: Marian Lalande.
Nicolas-Antoine Coulon de Villiers. (Tanguay, II, 167 et T. de M. no 102 mno\ pl. 3, no 35.)
89 — Maison de Contois, occupée par la veuve Dudevoir, n.s.s. François Marc ou Mar dit Contois qui épousa en 1752 Marie Anne Gazai. (Tanguay, V, 484 et T. de M. no 102L, pl. 3, no 34.) Angélique Ducharme veuve de Claude Dudevoir qui fut huissier royal de 1722 à 1734. (Tanguay, III, 499 et Massicotte Tribunaux et officiers de justice, 291.)
90— — Maison de la veuve Champagne, occupée par Toulouse, n.s.s.
Marie-Madeleine Arrivée veuve de Jean Fontenelle dit Champagne. Voir la note à l’article suivant.
Probablement Joseph Raymond dit Toulouse, époux de Marie Ondoyer. (Tanguay, VI, 518.)
91 — Maison de la veuve Champagne, n.s.s.
Marie-Madeleine Arrivée, veuve de Jean Fontenelle dit Champagne, soldat, puis menuisier. Leur mariage à la gaumine, en
LA SOCIÉTÉ ROYALE DU CANADA
1711 leur causa bien des ennuis et ils durent s’épouser régulièrement en 1720. (Tanguay, IV, 47 et B. R. H. 1919, p. 120; aussi T. de M. nos 102G, 10277, 102*'; pl. 3, nos 31, 32, 33.)
92 — Maison de Duplanty, occupée par Etienne Lorange, n.s.s. Jacques Hery-Duplanty, époux de Jeanne Vanier. (Tanguay, IV, 502 et T. de M. 1027/; pl. 3, nos 32 et 33.)
Jean-Etienne Cluseau dit Lorange. (Tanguay, III. 102.)
93 — Maison de Duplanty, occupée par Lalime.
Il signe: Lalime.
Sur Duplanty, voir l’article précédent.
Jean-Baptiste Sadé-Lalime, ancien soldat, époux de Geneviève Bluteau. (Tanguay, VII, 108.)
94 — Maison de La Promenade, n.s.s.
Jacques Larchevêque dit La promenade, époux de Madeleine Hayot. (Tanguay, V, 163.)
95 — Le couvent des Reverends Peres Recollets. Présent le R. P. Piscot.
Signe: F. Estienne Piscot , Récollet, Prestre.
Le R. P. Etienne Piscot, après avoir été aumônier de l’Hôpitalgénéral de Québec en 1729 et 1730, paraît avoir été supérieur de la maison de son ordre à Montréal en 1733.
Dans le Terrier de Montréal , le terrain des Récollets sis au coin des rues Notre-Dame et Saint-Pierre, ne porte aucun numéro.
Rue Augustine (du nord au sud) nos 96 à 98
96 — Maison d’Yvon.
Il signe: Gabriel Leber.
Gabriel LeBer dit Yvon, cordonnier, à ce moment marié en 3e. noces avec Marie-Joseph Durand. (Tanguay, V, 319 et T. de M. no 101E; pl. 3, no 22.)
Le Terrier le nomme Hyvon et Yvon dit Leber.
97 — Maison de Patenote, n.s.s.
Jean-Baptiste Patenotre, époux de Marie-Renée Leber Yvon. (Tanguay, VI, 250 et T. de M. no 10177 ; pl. 3, no 22.)
98 Maison de Parent, occupée par Rochefort. (Pas d’indication s’il sait signer ou non.)
Joseph Parent, menuisier, époux de Marie-Françoise Mony. (Tanguay, VI, 234 et T. de M. no 101c; pl. 3, no 21.) Probablement Bernard Audon dit Rochefort, époux de Marie- Joseph Desforges. (Tanguay, II, 79.)
[massicotte]
Rue Saint-Paul (de l’ouest à l’est)
(nos 99 à 253)
99 — Maison de Dame St-Dizier.
Elle signe: laie Saint-Dizier .
Probablement Marie-Anne Prud’homme, veuve de Pierre Nivard dit Saint-Dizier. (Tanguay, VI, 150 et T. de M. no 31; pl. 3, no 1).
100— Dans un appartement, de la maison de la dite dame St-Di'zier, occupé par le sieur De La Choivignery. Présente: sa femme. Elle signe: St Blin la Chauvignery.
Michel Maray de la Chauvignerie, interprète en langue iroquoise, époux de Marie-Josephe Raimbault de Saint-Blin. (Tanguay, V, 488.)
101 — Dans une maison de Madame Ve St-Dizier, occupée par St Etienne, n.s.s.
Probablement Pierre Guignard (ou Rignan) dit St-Etienne, époux de Marie-Joseph Lebeuf. (Tanguay, IV, 408 et VI, 569.)
102 — Maison de la veuve Cochois, occupée par Delisle, n.s.s. Elisabeth Prud’homme veuve de Jacques Cauchois. (Tanguay, II, 582 et T. de M. no 102 BB\ pl. 3, no 8.)
103 — Maison de Lecour.
Il signe: Nicolas Le Court.
Nicolas Lecourt, époux de Geneviève Courault. (Tanguay, V, 250 et T. de M. no 102a;; pl. 3, no 9.)
104 — Maison de Nicolas Lecourt, occupée par Larché, n.s.s.
Voir no 63.
105 — Maison de la veuve Langlois, n.s.s.
Marie-Renéë Toupin-Dussault, veuve de Jacques Langlois. (Tanguay, V, 139 et T. de M. no 53; pl. 3, no 3.)
106 — Maison de Boutin, n.s.s.
Pierre Boutin, forgeron, époux de Marie-Jeanne Langlois. (Tanguay, II, 437 et T. de M. no 34; pl. 3, no 4.)
107 — Même maison — Madame Prejeant absente dans le moment.
Il y avait alors à Montréal ou à Lachine, la veuve Louis Prejeant et la veuve Jean-François Préjeant. (Tanguay, VI, 440, 441.)
108 — Maison de Gagné.
Il signe: Pierre Gagnier.
Pierre Gangnier, époux en secondes noces de Madeleine Baudreau. (Tanguay, IV, 120 et T. de M. no 34; pl. 3, no 5.)
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109 — Maison de Descarie, occupée par Venet, n.s.s.
Les héritiers Descarris possédaient alors les terrains aux coins nord-est et sud-est des rues Saint-Paul et Saint-Pierre. La maison, dont il est ici question ainsi que dans les items suivants (nos 111, 112 et 113), devait être celle qui s’élevait au coin sud-est. Voir Terrier de Montréal, no 35, pl. 4, nos 132, 133, 134, 107 et 109é). Tanguay, VI, 143, mentionne un Louis-René Nenet ou Venet, Blanzy écrit Venet, dans un acte du 20 mai 1752.
110 — Même maison, dans un appartement occupé par Mr Linctot.
Il signe: Linctot.
Probablement Louis-René Godelroy de Linctot officier, époux de Catherine-Apolline Blondeau. (Tanguay, IV, 314.)
111 Maison de Descarie, occupée par la dame épouse du sieur Lescuyer, n.s.s.
Sur Descarie, voir la note à l’item 109.
112 Même maison, dans un appartement occupé par les Dlles Giguère, n.s.s.
113 Même maison, dans l’étage d’en haut, occupé par les Descaris, n.s.s.
114 — Maison de Jette, n.s.s.
Joseph Jetté, époux de Louise Bouchard. (Tanguay, IV, 604 et T. de M. no 35, pl. 4, no 109.)
115 Dans un côté de la maison de Lefebvre occupé par le nommé Chavaudreuil, n.s.s.
Ursin Dutalmé dit Chavaudreuil. (Tanguay, III, 578.)
Sur Lefevre voir l’item suivant.
116 — Maison de Lefebvre, n.s.s.
Probablement Louis Lefebvre du Chouquet qui fut garde-
magasin au Fort Frontenac, époux de Céleste-Alberte Petit-
Boismorel. (Tanguay, 8 février, 1729 et T. de M. no 35; pl. 4 no 134.)
117 — Maison de Toupin, n.s.s.
Noël Toupin, époux de Marie-Françoise Navers. (Tanguay, VII, 324 et T. de M. no 35; pl. 4, nos 109 et 110.)
118 — Maison de Cavelier.
Il signe: Le Cavelier.
Toussaint le Cavelier, époux de Marguerite Parant. (Tanguav II, 587 et T. de M. no 36; pl. 4, no 135.)
119~~“ FraiN°ise Charlu, femme de Boulard, ci-devant desnommé” fait son rapport aux commissaires, à ce moment. Elle était absente lors de la visite et son mari n’avait aucune connaissance
[massicotte]
de quelques articles qu’elle déclare. Elle ne sait signer. On ne dit pas où elle demeure.
Aucun Boulard n’a été “ ci-devant desnommé” dans le docu-
ment. Le scribe l’avait omis. Par ailleurs, ce nom n’apparaît pas dans le Terrier de Montréal. Donc le sieur Boulard n’était que locataire d’une des maisons précédemment visitées. Voici ce que le Dictionnaire généalogique nous dit sur ce citadin: “ Antoine Jean-Baptiste Boullard, soldat, marié à Françoise Chaslu” (et non Charlu). (Tanguay, II, 405.)
120— Est aussi comparue Therese La Serre fille du nommé Chaufour, desnommé ci-dessus. On ne dit pas où elle demeure.
Elle signe: Thérèse Lasser.
La comparante était belle-fille de J. B. Chaufour, celui-ci ayant épousé Angélique Boileau veuve de Guillamme Laserre. Thérèse devenue soeur grise décéda à l’Hôpital général en 1783. (Tanguay, V, 180.)
121— Maison de madame de Tiersan, occupée par le sieur Sarrasin. Il signe: Sarasin.
Marie-Joseph-Rose Fézeret épouse de François-Gabriel Thiersan de Genlis. (Tanguay, VII, 307 et T. de M. no 103D; pl. 4, nos 111 et 108.)
122 — Maison de la veuve Curot, aussi de madame Tonty.
L’une signe: Veuve Curot, et l’autre: Dubuisson de Tonty. Louise Feron, épouse de Martin Curot (ou Curaux). (Tanguay, III, 210 et T. de M. no 37; pl. 4, no 136.)
Louise Renaud du Buisson, épouse de Charles-Henri-Joseph de Tonty. (Tanguay, VII, 319.)
123 — Maison du sieur Rivard. Présente: sa femme.
Elle signe: Jenenief Jarevès.
Julien Rivard marchand, époux de Geneviève Gervaise. (Tanguay, VI, 579 et T. de M. no 38; pl. 4, no 137.)
124 — Maison du sieur Maugé. Sa femme est présente.
Elle signe: Mogé.
Une chambre est habitée par Madame de Noyelle, sa fille, qui est absente.
Jacques Gadois dit Mauger, époux de M. Madeleine Chorel et Marguerite Gadois-Maugé qui avait épousé le 22 mai 1741 Charles- Joseph de Noyelle de Fleurimont. (Tanguay, IV, 118 et T. de M. no 103E; pl. 4, partie du no 108.)
125— Maison du sieur Godet. Sa femme est présente.
Elle signe: Marianne Cuillriée (on dirait Cuillrice).
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Dominique Godet époux de Marie-Anne Cuillerier. (Tanguay, IV, 311 et T. de M. no 103E; pl. 4, no 121.)
126 — Maison du sieur Hamelin. Sa femme est présente.
Le scribe déclare qu’elle signe, mais on lit: hamelin pour ma mère.
Sans doute c’est un enfant qui a signé pour sa mère.
Devait occuper le terrain no 111, pl. 4, no 118, T. de M.
127 — Maison de Mr le Chevalier De La Corne.
Il signe: Le chev. de la Corne.
Devait occuper le terrain no 4 d; pl. 4, no 138.
128 — Maison de la veuve Saint-Olive occupée par le sieur Poudret, n.s.s.
Madeleine Nafrechoux, veuve de Claude Boiteux de Saint- Olive, apothicaire. (Tanguay, VII, 227 et T. de M. no 112; pl. 4, no 123.)
Probablement Antoine Poudret, époux de M. Elizabeth Foron. (Tanguay, VI, 422.)
129 — Maison du sieur de Tailly, n.s.s.
Joseph Denau de Tailly, époux de Marie-Anne Adhémar. (Tanguay, III, 332, et T. de M. no 40; pl. 4, no 139.)
130 Même maison, appartement occupé par Louis Archambault, n.s.s.
Peut-etre Louis Archambault, époux de Thérèse Baudreau. (Tanguay, II, 46.)
131 Meme maison. Appartement occupé par la veuve Lafontaine, n.s.s.
132— Maison du sieur Dielle, occupé par le sieur La Saussaye. Sa femme présente.
Elle signe: Raimbault de la Saussaye.
Jacques Diel, forgeron, marié à Marie-Anne Crépin. (Tanguav 111,416.)
Pierre Dagneau Douville de la Saussaye, marié à Madeleine Raimbault. (Tanguay, III, 218.)
133— Maison de madame veuve Baby.
Elle signe: Veuve Baby.
Thérèse Lecompte, veuve de Raymond Baby. (Tanguav II
93 et T. de M. no 118; pl. 4, no 131.)
134— Maison de Campaut. Appartement occupé par la femme de Neveu, absent, n.s.s.
Probablement Jacques Campaut, époux de Jeanne-Cécile Catin. (Tanguay, II, 531 et T. de M. no 41 ; pl. 4, no 141.)
[massicotte]
135 — Même maison. Appartement occupé par François Guillemin, n.s.s.
François Guillemin, soldat, époux de Françoise Laisné. (Tanguay, IV, 417.)
136 — Maison de M. Dauteuil, occupée par le sr Catin représenté par sa femme.
Elle signe: Marianne Chauvin.
Charles Ruet d’Auteuil, époux de Thérèse Catin. (Tanguay, III, 252 et T. de M. no 119 B; pl. 4, no 129.)
Henri-Nicolas Catin, voyageur, marié à Marie-Anne Chauvin. (Tanguay, II, 580.)
137 — Maison de Mr Malhiot. Sa femme est présente.
Elle signe: Gamelin Mahiot.
Jean-François Malhiot, lieutenant particulier c’est-à-dire juge suppléant, à Montréal, marié à Charlotte Gamelin. (Tanguay, V, 463 et T. de M. no A2d\ pl. 4, no 141, 142.)
138 — Maison de Mr Blondeau occupée par Mr Adhemar. Son épouse est présente.
Elle signe: Caterine Adhémar.
Maurice Blondeau, veuf de Suzanne Charbonnier. (Tanguay, II, 316 et T. de M. no 42 c, pl. 4, no 142.)
Jean-Baptiste Adhémar, notaire royal, ancien greffier du tribunal, marié à Catherine Moreau. (Tanguay, II, 6.)
139 — Maison de M. d’AuTEUiL, occupée par Madame Busquet.
Elle signe : Le Villiers Busquet.
Sur M. d’Auteuil, voir no 136.
Antoine Busquet marié à Louise Petit Le Villiers. (Tanguay, II, 508 et T. de M. no 119i?; pl. 4, no 129.)
140 — Maison de madame Veuve de Repentigny, occupée par M. Duplessy.
Il signe: Duplessy.
T. de M. no 140 à 141; pl. 5, nos 183, 184, 185.
141 — Maison du sieur René de Couagne.
Il signe: R. Decouagne.
René de Couagne, époux de Louise Pothier. (Tanguay, III, 269 et T. de M. no 13 B; pl. 5, nos 185a, 186a.)
142 — Même maison, appartement occupé par le sieur Lacroix dont l’épouse est présente.
Pierre Hubert dit Lacroix, voyageur, marié à Catherine Pothier dit Laverdure. (Tanguay, IV, 532.)
143 — Maison de Mr. Neveu.
Il signe: B. Neveû.
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T. de M. no 14; pl. 5, no 186a. Peut-être J. B. Neveu de la Bretonnière, marié en secondes noces à Françoise Le Gras. (Tanguay, VI, 144 et T. de M. no 14; pl. 5, no 186a)
144 — Maison, de Madame Veuve Bondy, occupée par le sieur Legras. Sa femme est présente.
Elle signe: Genvi Gamelin legras.
Catherine Testard, veuve d’Augustin Douaire de Bondy. (Tanguay, III, 436 et T. de M. no 141 et 142 A ; pl. 5, no 186.) J. Bte Le Gras, marchand, marié à Geneviève Gamelin. (Tanguay, V, 300.)
145 — Même maison. Effets appartenant à Dlle Louise Legras.
Elle signe: Louise legras.
Probablement Louise Legras, née en 1700 qui épouse, en 1753, Françoise Poirier, à Chambly. (Tanguay, V, 300.)
146 — Même maison. Un appartement occupé par Madame Veuve Bondy.
Elle signe: Bondy.
Voir no 144.
14/ Maison des Sr. Volant, occupée par Sr. Metivie.
Il signe: Métivié.
Peut-être François et Nicolas Volant Tanguay, VII, 481 et T. de M. no 16; pl. 5, no 187A.
Probablement Barthélemi Métivier, époux de Marguerite Chauvin. (Tanguay, VI, IL)
148 — Maison de la veuve Maurisseaux.
Elle signe: Veuve Maris s eaux.
Suzanne Petit veuve de J. B. Maurisseaux, vivant, interprète. (Tanguay, VI, 118 et T. de M. no 1425; pl. 5, no 187.)
149 Maison du sr Lacoste. Sa femme est présente. Il s’y trouve des marchandises appartenent à Marin Hurtebise.
Madame La Coste refuse de signer.
Pierre Couraud dit Lacoste, marié en secondes noces à Marguerite Aubuchon. (Tanguay, III, 169 et T. de M. no USA ; pl. 5, nos 174A et 174.)
1°0 Maison du sieur Rocbert, occupée par Durozeau, n.s.s. /
Antoine Durozeau, forgeron, époux de Louise-Claire Marchand (Tanguay, III, 573.)
151 Maison de Du Sermon, occupée par Dlle Marie-Anne La Fayette.
Elle refuse de signer.
Charles Demers Dessermons marié en troisièmes noces à Made-
[massicotte]
leine Cauchon-Blery. (Tanguay, III, 523 et T. de M. no 18; pl. 5, nos 188 et 190.)
Probablement Marie-Anne Faille dit Lafayette, née en 1691 et qui épouse, en 1750, J. B. Douaire. (Tanguay, IV, 5.)
152 — Maison du sieur Fonblanche. Sa fille est présent^.
Elle signe: Catherine fombl anche.
Probablement Jacques-François Quesnel dit Fonblanche marié en secondes noces à Marie-Anne Franquelin et Catherine Quesnel dit Fonblanche, née en 1721 d’un premier mariage. (Tanguay, VI, 481 et T. de M. no 19; pl. 5, no 192.)
153— Maison du sieur Rose occupée par le sieur Hervieux Fils. Sa femme est présente.
Elle ne peut signer “.étant estropiée à la mafn.”
Nicolas Rose, époux de Marie-Joseph Prud’homme. (Tanguay, VII, 39 et T. de M. no 143-B; pl. 5, no 174 A.)
154 — Maison des héritiers Bouate occupée par le sieur Hery.
Sa femme est présente et refuse de signer.
Héritiers de F. M. Bouat, ancien juge de Montréal. (Tanguay, II, 363; Massicotte, Tribunaux and officiers de justice, p. 284, et T. de M. nos 144, 145; pl. 5, no 172.
Jacques Hery-Duplanty, époux en secondes noces de Jeanne Vanier. (Tanguay, IV, 502.)
155 — Même maison. Présente Dame Veuve Curot.
Il n’est pas question de sa signature.
Probablement Madeleine Cauchois veuve de Martin Curot ou Curaux. (Tanguay, III, 209.)
156 — Maison de Toussaint Pothier.
Il signe: Tousst. Pothier.
Probablement Toussaint Pothier, époux de Geneviève Hervieux. (Tanguay, VI, 421 et T. de M. no 9; pl. 5, nos 209 et 210; aussi no 24; pl. 5, no 203.)
157 — Maison de sieur Le Compte Dupre. Sa femme présente.
Elle signe: Marianne Hervieux.
Jean Lecompte, dit Dupré, époux de Marie-Anne Hervieux. (Tanguay, V, 247 et T. de M. no 148; pl. 5, no 168.)
158 — Maison des héritiers Desrivieres, occupée par M. Simonnet. Il signe: Fr. Simonnet (avec paraphe).
Probablement les héritiers de Julien Trottier-Desrivières. (Tanguay, VII, 355 et T. de M. no 150.4 ; pl. 5, nos 167 et 169.) François Simonnet, notaire royal, (Massicotte, Tribunaux et officiers de justice, p. 297, et Tanguay, VII, 195.)
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159 — Maison du sieur Joseph Douaire. Sa femme présente.
Elle refuse de signer.
Probablement Joseph Douaire, époux de Catherine Raimbault. (Tanguay, III, 437 et sans doute, T. de M. no 14 6B; pi. 5, no 173-172 en qualité d’héritier Raimbault.)
160 — Maison de Dame veuve Lesperence.
Ses filles sont présentes. Elles refusent de signer.
Probablement Jean-Antoine Magnan dit Lespérance, époux de Louise Lecompte Dupré. (Tanguay, V, 451 et T. de M. no 236?; pl. 5, no 199, 201.)
161 — Maison de M. Lamarque. Sa femme est présente.
Elle signe: M. St. Pierre Lamarque.
Charles Lamarque, époux de Marie Saint-Pierre. (Tanguay, V, 106 et T. de M. no 150 B\ pl. 5, no 166.)
162 — Maison de M. Hervieux. Sa femme est présente.
Elle refuse de signer.
Pierre J. B. Hervieux, époux de Charlotte Marin La Marque. (Tanguay, IV, 501 et T. de M. no 24; pl. 5, nos 203 et 204.)
163 — Maison de Mr. Saint-Ange Charly.
Il refuse de signer.
J. B. Charly Saint- Ange, époux en secondes noces de Catherine d’Ailleboust de Manthet. (Tanguay, III, 19 et T. de M. no 23^4 ; pl. 5, no 202.)
164— Maison de M. Guillet. Sa femme est présente, n.s.s.
Dlle Cuillerie, a aussi des effets dans ce logement. Probablement Paul Guillet marié à Catherine Pinguet. (Tanguay, IV, 418 et T. de M. no 25; pl. 5, no 205.)
165— Maison de M. Gamelin. Sa femme présente.
Une dame veuve Gamelin a aussi des effets au même endroit. L’une signe: Ls Lagemerais Gamelin.
Marie-Louise du Lrost de la Jemmeraye, épouse d’Ignace Gamelin et soeur de la fondatrice des Soeurs Grises. (Tanguay, IV, 166 et T. de M. no 48a; pl. 6, no 284.)
166 Maison de M. Moniere. Sa femme est présente et aussi Mlle Marie-Lrancoise de Couagne.
Elles signent: M. J. de Couagne-Mame-Françoise de Couagne. Probablement Jean-Alexis Le Moine-Monière, époux de Marie- Joseph de Couagne. (Tanguay, V, 337 et T. de M. no 27; pl. 5, no 208.)
167— Maison du nommé Durivage, occupée par le sieur Beauvais, n.s.s.
[massicotte]
Joseph-Etienne dit Durivage, veuf, de Marie-Angélique Harel (Tanguay, III, 600 et T. de M. no 152c; pl. 5, no 162.)
168 — Maison du sieur Saint-Onge Garaut, n.s.s.
Jean Gareau dit St-Onge. (T. de M. no 152 D\ pl. 5, no 161.)
169 — Maison de M. Berey. Sa fille est présente.
Elle signe: Berey.
Peut-être la fille de Thomas Berey. (Tanguay, II, 224 et T. de M. no 474; pl. 6, nos 259 and 47 d] pl. 6, no 267.)
170 — Maison de Dame Veuve Francheville.
Elle signe: Marguerite de Couagne.
Thérèse de Couagne, veuve de François Poulin dit Francheville. (Tanguay, VII, 425, et T. de M. no 47c; pl. 6, no 260.)
171— L’Hotel-Dieu des Dames Religieuses de cette ville.
La Soeur supérieure est présente
Elle signe: Anne Françoise Leduc , sup're.
Il y a aussi des articles appartenant à Mlle Villiers. (T. de M. no 178; pl. 6, no 255 K, etc.)
172 — Maison de Mr. Monfort.
Il signe: Monfort.
Peut-être François Dumay dit Montfort époux de Marie- Catherine Thunay. (Tanguay, III, 528 et T. de M. 47c; pl. 6, no 261.)
173— Maison de Charles Douaire. Sa femme présente.
Elle refuse de signer.
Doit être Charles-Dominique Douaire de Bondy, époux de Catherine Catin. (Tanguay, III, 436 et T. de M. no 47 G, pl. 6, no 262.
174 — Maison du sieur Latour. Sa femme est présente.
Elle refuse de signer.
Probablement Jean Latour, marchand, époux de Jeanne Tailhandier. (Tanguay, V, 185 et T. de M. no 47 H; pl. 6, nos 262 et 263.)
175 — Maison de Gacien. Sa femme est présente, n.s.s. Probablement Pierre-René Gatien, époux de Marguerite Gautier. (Tanguay, IV, p. 184 et T. de M. no 48c; pl. 6, no.265.)
176 — Même maison, appartement occupé par Grenil, n.s.s. Probablement Joseph Greenhill dit Grenil marié à Marie- Françoise Boyer et qui décède en avril 1742 à Montréal. (Tanguay, IV, p. 356.)
177 — Maison du sieur Auger. Sa femme est présente, n.s.s,
178 — Maison du sieur Guy.
Il signe: Guy.
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Probablement Pierre-Théodore Guy, marchand, époux de Jeanne Trullier-Lacombe. (Tanguay, IV7, 428.)
179— Maison de Lestage.
Il signe: Lestage.
Pierre de Lestage, sieur Despeiroux, marchand. (Tanguay, III, 314 et T. de M. no 48F; pi. 6, no 270.)
180 — Maison de Mr. Foucher. Sa femme présente.
Elle signe : Le Gardeur Foucher.
François Foucher, époux de Marie-Joseph Le Gardeur de Courtemanche, procureur et conseiller du roi, au tribunal de Montréal. (Tanguay, IV, 79; Massicotte, les Tribunaux et les officiers de justice à Montréal, p. 286, et T. de M. no 51, pi. 6, no 272.)
181 — Maison de François-Marie de Couagne.
Il signe: F. M. de Couagne.
François-Marie de Couagne, époux de Marie-Louise Lemoine dit Monier. (Tanguay, III, 270 et T. de M. no 52; pi. 7, no 273.)
182 — Maison du sieur de Sermont. Sa femme présente.
Elle signe: Thérèse Pougete de sermons.
Charles Dumay ou Deniers de Sermont, époux de Thérèse Pouget. (Tanguay, III, 526, fait erreur au sujet de cette dernière, en écrivant que son mari avait convolé avec une demoiselle Durand avant 1725; aussi T. de M. no 183B4; pi. 7, no 276.)
183— Maison de la veuve Laurent Trudeau, occupée par le sieur Juillet. Tous deux présents, n.s.s.
Marie-Anne Billeron veuve de Laurent Truteau (ou Trudeau). (Tanguay, VII, 376 et T. de M. no 182 B] pi. 7, no 279.)
184 — Maison de la veuve Lafrenay, n.s.s.
René Mignau (ou Mignot) dit La Frenaye, époux de Cécile Ozou, Sep. 25 nov. 1740. (Tanguay, VI, 30 T. de M. no 53; pi. 7, no 273^4.)
185 — Même maison. Dlle Legras.
Il n est pas question de sa signature.
186 Maison de la veuve Pougé, occupée par Lionnois, sergent, n.s.s. J. B. Pouget, tailleur, décédé en 1736, époux de Gabrielle Dugas (Tanguay, VI, p. 423 et T. de M. no 54; pi. 7, no 274.)
187 Même maison. Appartement occupé par Lamarche.
Il signe: Barito.
Probablement François-Julien Baritault dit Lamarche.
(Tanguay, II, 126.)
[massicotte]
188 — Maison de Joseph Trudeau, n.s.s.
Joseph Trudeau (ou Truteau), époux de M. Geneviève Lamarre Belisle. (Tanguay, VII, 376 et T. de M. no 55; pl. 275.)
189 — Maison de M. de Perigny. Sa femme est présente.
El'e signe: Louise de Perigny.
Paul d’Ailleboust de Périgny, époux de Madeleine-Louise Margane de la Valtrie. (Tanguay, III, 223 et T. de M. no 58; pl. 349.)
190— Maison de Guillory. Sa femme présente.
Elle signe: Marie Alix Guillory.
Aussi mention d’un Benoist fils.
Simon Guillory, époux de Marie Alix. (Tanguay, IV, 421 et T. de M. no 57 ; pl. 7, no 348; et no 184d; pl. 7, no 337.)
191 — Maison de Latour, n.s.s.
Charles Deséry dit Latour, marié à Françoise Leroux dit La Chaussée. (Tanguay, III, 370 et T. de M. no 184E; pl. 7, no 338.)
192 — Maison de Ducharme, n.sjs.
Louis Ducharme, époux en secondes noces de Jeanne Pion. (Tanguay, III, 491 et T. de M. no 59; pl. 7, no 350.)
193 — Maison de Morant, sa femme présente.
Appartement occupé par Mme de Clignancourt.
“ “ “ l’épouse de Sr Neveu, Fils.
“ “ “ l’épouse de Sr Lefebvre.
Mention de GilettE, servante.
Tous refusent de signer.
Nicolas Morant, charpentier et maître de pension. (Tanguay, . VI, 82 et T. de M. no 185D; pl. 7, no 339.)
194 — Maison de Dulude, n.s.s.
195 — Maison de Pouge.
Signe : Louis Pouget.
Louis Pouget, tailleur, époux de Catherine Hôtesse. (Tanguay, VI, 423 et T. de M. no 60; pl. 7, no 350.)
196 — Maison de La Brosse. Appartement occupé par Beaucour. Il signe: Paul de Beaucour , sergt de Beaujeu.
Probablement Paul Jourdain dit Labrosse. (Tanguay, V, 34 et T. de M. no 185G; pl. 7, no 340.)
Paul Malepart Beaucour, sergent. Il avait marié Marguerite Haguenier en 1737. (Tanguay, V, 478 et T. de M. no 185G; pl. 7, no 340.)
197 — Maison de veuve de Launay.
Elle signe: delaunay veuve.
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Marie-xAnne Legras, veuve de Charles Delaunay. (Tanguay, I, 172 et III, 298, aussi T. de M. no 62; pi. 7, no 352.)
198 — Maison de La Brosse père, n.s.s.
Denis Jourdain dit La Brosse, menuisier. (Tanguay, V, 23 et T. de M. no 185; pl. 7, nos 340, 341.)
199 — Maison de Joseph Parens, n.s.s.
Joseph Parans ou Parant, époux de Madeleine Maret. (Tanguay, VI, 230 et T. de M. nos 63, 64; pl. 7, no 353.)
Voir aussi no 211.
200 — Maison de Daguille, n.s.s.
J. B. Dagueil ou Daguille, dit l’Eguille, époux de Priscille Story. (Tanguay, III, 221 et T. de M. no 186.B et C ; pl. 8, no 346.)
201 — Maison de Belhumeur.
Il n’est pas question de sa signature.
Bernard Philippe dit Belhumeur, époux de Anne Gallien. (Tanguay, VI, 340 et T. de M. no 65; pl. 8, nos 354 et 355.)
202 — Maison de Viger, n.s.s.
Jacques Viger, cordonnier, époux en secondes noces de Marie- Louise Ridday-Beauceron. (Tanguay, VII, 464 et T. de M. no 186c; pl. 8, no 346.)
203— Maison de Baptiste Trudeau, Appartement occupé par la veuve Vincennes.
Elle signe: Marguerite Forrestié.
Marguerite Fortier, veuve de J. B. Bissot, sr de Vincennes, officier.
J. B. Trudeau ou Truteau, forgeron, époux de Madeleine Parant. (Tanguay, VII, 375 et T. de M. no 67; pl. 8, nos 355-356).
204— Même maison. Le dit B. Trudeau déclare, n.s.s.
Voir ci-dessus
205— Maison de Louis Trudeau, n.s.s.
Louis Trudeau (ou Truteau), époux de Marie- Joseph Roy (Tanguay, VII, 376 et T. de M. no 65; pl. 8, no 356.)
206— Dans le château de M. De Vaudreuil, où loge M. Le Gouverneur Général, un appartement est occupé par la demoiselle Olivier et un autre par M. De Léry, ingénieur.
Tous deux refusent de signer.
Le gouverneur-général, alors, était le marquis Charles de Beauharnois.
Gaspard Chaussegros de Lery, ingénieur de la marine, chevalier. (Tanguay, III, 44 et T. de M. nos 191-193; pl. 8, no 347.)
[massicotte]
207 — Maison de M. Desnoyers occupée par Mme de Ramezay.
Elle refuse de signer.
Louise Godfroy de Tonnancourt, épouse de Jean-Baptiste- Nîcolas-Roch de Ramezay. Voir no 14, ci-dessus.
208 — Maison de M. De Vercheres. Sa femme présente.
Elle signe: Verchère.
Probablement Jean Jarret de Verchères, chevalier, époux de Madeleine d’Ailleboust de Manthet. (Tanguay, IV, 589 et T. de M. no 194D2; pl. 8, no 359.)
209 — Maison du Sr Moquin. Sa femme est présente.
Elle signe: la moquin.
Même maison, mention de la femme de Lacombe fils. Probablement Jacques Moquin, époux en secondes noces de Marie Joseph Trullier-Lacombe. (Tanguay, VI, 80 et T. de M. no 196Ü1; pl. 8, no 366.)
210 — Maison de Campau.
Il signe: Henry Campau.
Henri Campau, époux de Marguerite Lanthier. (Tanguay, II, 532 et T. de M. no 71-3; pl. 8, no 380.)
211 — Maison de Parens, armurier, n.s.s.
Joseph Parent, T de M. no 195 A et 195-41; pl. 8, nos 362-363.) Voir aussi le no 199, ci-dessus.
212 — Maison de M. Chaumont.
Il signe: Chaumojit.
Nicolas-Augustin Guillet de Chaumont, notaire, époux de Félicité d’Ailleboust. (Tanguay, IV, 418 et T. de M. no 19542; pl. 8, no 362, 19641.)
213 — Même maison. Appartement occupé par madame Menthet. Elle signe: De goutin de Manthet.
Marie- Jeanne de Goutins, époux de Pierre- Joseph d’Ailleboust de Manthet (voir no 214). (Fauteux, Famille d’ Ailleb oust, p. 148.)
Mme de Manthet était à la veille de donner naissance à un fils et c’est pourquoi, sans doute, elle loge chez sa belle-sœur Mme de Chaumont.
214 — Maison de Roy, occupée par M. Menthet. Pas question de la signature.
Pierre-Joseph d’Ailleboust de Manthet des Musseaux née en 1696; marié à Mlle de Goutins en 1739; mort en 1768. (Fauteux, Famille d'Ailleboust , p. 148.)
Probablement Pierre Roy, époux de Catherine Ducharme.
(Tanguay, VII, 68 et T. de M. no 72; pl. 8, 382.)
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215 — Maison de Roy. Sa femme présente.
Elle signe: femme de françois Roi.
Probablement François Roy, fils de Pierre, époux de Madeleine Truteau. (Tanguay, VII, 80.)
Voir le no 214, ci-dessus.
216 — Maison de LaBrosse, n.s.s.
Peut-être Denis Jourdain dit Labrosse, époux de Marie Blau (1726). (Tanguay, II, 312 et T. de M. no 196^42; pl. 8, no 364.)
217 — Même maison. Appartement occupé par Madame Veuve La Corne.
Elle signe: Marie Pécaudie.
Marie Pécaudy de Contrecoeur veuve de Jean-Louis de Chapt de la Corne. (Tanguay, I, 167 et III, 285.)
218 — Maison de Parent, occupée par M. de Saint-Ours. Sa femme présente.
Elle signe: Douville de St-Ours.
Pierre de Saint-Ours, époux de Marie-Claire Dagnau Douville. (Tanguay, III, 402.)
219 — Maison des héritiers Chaumine, occupée par M. de Beaucourt, gouverneur de cette ville. Sa femme est présente.
Elle signe: Aubert Du bois berthelot.
Paul Tessier dit Chaumine. (Tanguay, I, 562 et VII, 274.) Josué Bois Berthelot de Beaucourt, alors gouverneur de Montréal, époux de Gabrielle-Françoise Aubert. (Tanguay, I, 14 et III, 472.)
Maison de Massy, occupée par Mr Salvaille
Il signe: Salvaille.
221 — Maison de Guérin, n.s.s.
Probablement Joseph Guéjrin, époux de Marie-Françoise Goguet. (Tanguay, IV, 399 et T. de M. no 196B2-11, et £2-2; pl. 9, nos 376 et 377.)
222 ^Maison de Lefebvre, occupée par M. Duviviers. Mention en plus de madame de Montigny & de M. Villedenay.
Madame Duviviers signe comme suit: C. D amour s de Louviere dévivier.
Louis-Hector Le Fournier du Vivier, époux de Charlotte Damours de Louvière. (Tanguay, III, 228 et V 289.)
Madame de Montigny doit être Marie-Anne de la Porte de Louvigny. (Tanguay, VII, 284.)
Nicolas Lefebvre, epoux de Marie-Anne Ducharme. (Tanguay, V, 268 et T. de M. no 199A ; pl. 9, no 373.)
[massicotte]
223 — Maison de Mr Silvain.
Il refuse de signer.
Timothée Silvain (ou Sullivan), médecin, époux de Marie- Renée Gauthier veuve de Christophe Dufros de la Jemmerais. (Tanguay, VII, 235 et T. de M. no 74; pl. 9, no 386.)
224 — Maison des héritiers Despres, occupée par Madame Veuve Senneville.
Elle signe: Veuve Senneville.
Marie-Louise de Miray d’ Argenterie, veuve de Joachim- Jacques Le Ber de Senneville.
225— Maison de Mr Senneville. Sa femme est présente.
Elle signe: Soumande Senneville.
Joseph-Hypolite LeBer de Senneville, époux de Anne-Marguerite Soumande. (Tanguay, V, 219 et T. de M. no 75; pl. 9, no 387.)
226 — Maison de Beauseront, n.s.s.
Jean Ridé dit Beauceron, époux de Louise-Catherine Dubeau. (Tanguay, VI, 566 et T. de M. no 199.4 ; pl. 9, no 373.)
227 — Maison de Boulrice, n.s.s.
Gabriel Boulrice ou Bourlisse, époux de Geneviève Jetté. (Tanguay, II, 429 et T. de M. no 1996; pl. 9, no 372, et no 207^4 ; pl. 9, no 371.)
228 — Maison de Perillard, n.s.s.
Peut-être Nicolas Perillard, époux de Catherine Papineau. (Tanguay, VI, 304.)
229 — Maison de Rocbert pète. Présente, Madame Begon.
Elle refuse de signer.
Etienne Rocbert de la Morandière. (Tanguay, I, 524 et VII, 4.)
Marie-Elisabeth Rocbert, épouse de Claude-Michel Bégon, commissaire-ordonnateur des Trois-Rivières. (Tanguay, II, 188.)
230 — Maison de Bizet, n.s.s.
231 — Maison de la Veuve Chevalier, n.s.s.
Peur-être Agathe-Barbe Campeau, épouse de Paul Chevalier ou Françoise Alavoine, épouse de J. B. Chevalier. (Tanguay, III, 56.)
232 — Maison de Madame Demontigny.
Présente: Marie Jeanne, domestique, n.s.s.
Marie-Anne de la Porte veuve de Jacques Testard de Montigny. (Tanguay, VII, 283, et T. de M. no 79; pl. 406a.)
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233 — Majison de Baptiste Brazeau, n.s.s.
Probablement J. B. Brazeau, époux de Geneviève Tartre. (Tanguay, II, 457 et T. de M. no 216 F; pi. 9, no 394.)
234 — Maison de M. De Contrecoeur. Sa fille est présente.
Elle signe: Lisette Contrecoeur.
Françoise- Antoine Pécody de Contrecoeur et sa fille Louise. (Tanguay, VI, 272 et T. de M. no 80; pl. 9, no 406a.)
235 — Maison de Lafleure Poupart, occupée par Davaine. Sa femme est présente, n.s.s.
Charges Poupart dit Lafleur, époux d’Agnès Brazeau. (Tanguay, VI, 435 et T. de M. no 216f et 216L; pl. 9, no 395.)
236 — Maison de Viger. n.s.s
René Viger, charpentier du roi, époux de Marie-Anne Lefebvre. (Tanguay, VII, 464 et T. de M. no 217,4 ; pl. 9, no 396.)
237 — Maison de Morant, tailleur.
Il signe: Morant.
Probablement Vincent Morand dit Lacharpente, époux en secondes noces d’Angélique Jusseaume. (Tanguay, VI, 83 et T. de M. no 217 B] pl. 10, no 397.) *
238 — Maison de Chedeville. Sa femme présente, n.s.s.
Michel Demers dit Chedeville. (T. de M. no 217C; pl. 10, no 398.)
239 — Maison de Brossard, n.s.s.
240 — Maison de Coquillard, n.s.s.
Cérat dit Coquillard.
241— Maison de Viger père. Sa femme présente, n.s.s.
242 — Maison de veuve Lauzon, n.s.s.
T de M. no 87; pl. 10, no 415.
243— Maison de Séraphin Lauzon, occupée par Mlle Prérie. (?) Probablement Séraphin Lauzon, époux de Thérèse-Geneviève Jetté. (Voir no 244.)
244 Même maison, appartement occupé par Séraphin Lauzon, n.s.s.
(Voir no précédent.)
245 — Maison de Dumaine, n.s.s.
Probablement François Bonneron dit Dumaine, époux de Marie-Charlotte St-Aubin. (Tanguay, II, 356 et T. de M. no 220 B\ pl. 10, no 402.)
246— Maison de Baptiste Valade, n.s.s.
J* Valade, epoux de Marie Biétry. (Tanguay, VII, 403 et T. de M. no 221; pl. 10, nos 403 et 404.)
247 Maison de Viger, occupée par Gendreau, n.s.s.
[massicotte]
248 — Maison de Viger Fils, n.s.s.
Charles Viger, constructeur des bateaux du roi, époux de Marie- Madeleine Lefebvre. (Tanguay, VII, 464 et T. de M. no 219; pl. 10, nos 399 et 400.)
249 — Maison de Paul Chevalier, n.s.s.
Peut-être Paul Chevalier, époux de Marie Laperche. (Tanguay, III, 58.)
250 — Maison de Senécal, n.s.s.
T. de M. no 222; pl. 10, partie no 404.)
251 — Maison de Dubaut Chevalier, n.s.s.
Pierre Chevalier dit Dubaut ou Pierre Dubeau dit Chevalier, époux de Marguerite Campeau. (Tanguay, III, 56 et T. de M. nos 93, 94; pl. 10, vis-à-vis les nos 408 et 409.)
252 — Maison de Moquin, n.s.s.
253 — Dans le bas de la maison de Roy, occupé par Latulippe, n.s.s.
Rue Saint-Charles (du sud au nord)
(nos 254 à 257)
254 — Maison de Malidor.
Il signe: Malidor.
Sébastien-Victor-Louis Malidor dit Lasonde, marié en 1722, à Louis Vacher. (Tanguay, V, 479 et T. de M. no 194c; pl. no 8; partie de no 359.)
255 — Maison de Boullay, n.s.s.
Probablement Nicolas Boulé, perruquier, marié en 1724|à Montréal, à Marie Marillac. Le terrier le prénomme Nicolas- Louis. (Tanguay, II, 401 et T. de M. no 1845; pl. 8, no 360 et 359.)
256 — Maison de Dubois. “Orlogeur.”
Il signe: Jean Filiot.
J. B. Filiau dit Dubois, horloger, marié à Geneviève Viger en 1720. (Tanguay, IV, 25 et T. de M. no 1935; pl. 8, no 347.)
257 — Maison de Prat.
Il signe: Prat.
Mgr Tanguay le nomme Jean-Marie Duprat. Cependant, il dit aussi qu’il se marie à Montréal en 1736, à Madeleine Charlotte Godet, sous le nom de Prat. (Tanguay, III, 551 et T. de M. no 194^4 ; pl. 8, no 358.)
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Rue Saint-Vincent (du nord au sud)
258 — Maison de la Sablonniere.
Il signe: Jean Brunet La Sablonniere.
Probablement Jean Brunet dit la Sablonnière, époux de Louise Maugue. (Tanguay, II, 494 et T. de M. no 18756-1; pl. 7, no 328.)
259 — Maison de Sanscartier.
Il signe: Brebion.
François Brebion dit Sanscartier marié à Marie-Catherine Angélique Gouin, en 1730, ancien soldat, originaire de St- Cybar, diocèse d’Angoulesne. Il est inhumé, le 7 mars 1773, à l’Hôpital -général. (Tanguay, II, 459.)
260 — Maison de Letellier Lesperence.
Il signe: Letellier.
Antoine Letellier dit Lespérance, ancien soldat, époux d’Antoinette Larchevêque Larché. (Tanguay, V, 379.)
261 — Maison de la veuve Des Granges, n.s.s.
Probablement Françoise Martineau, veuve depuis le mois précédent, de Léonard Casmin dit Desgràngès. (Tanguay II 575.)
262 — Maison de la dame veuve Catalogne.
Elle “n’a pu signer.”
Marie-Anne Lemire, veuve de Gédéon de Catalogne. (Tanguay, III, 265 et T. de M. nos 187-512, 187-516; pl. 7, nos 329, 334.)
263 -Maison de Paul Brossard, occupée par Rainville, n.s.s. Probablement Paul Brossard, époux de Marie-Renée Maret. (Tanguay, II, 481 et T. de M. no 187513; pl. 8, no 344.)
264 Maison de La Brosse occupée par Guyard. Sa femme présente, n.s.s.
Jean-Baptiste Guyart, époux d’Elisabeth Jobin. (Tangua}
^ p ^29.) Il était admis huissier, a Montréal, depuis le 2
février 1741. (Massicotte, Tribunaux et officiers de justice, p 292.) ■ •
265— Maison de Coiteux, occupée par Desève Poitevin, n.s.s.
François Coiteux était décédé depuis 1736. Son emplacemen devait alors être en possession de ses héritiers. (T de M no 187 516-1; pl. 7, no 334.)
266 Maison de Dame Veuve Dubuisson.
Elle signe. Bizard , veuve de Dubuisson.
Louise Bizard, fille de major Jacques Bizard et petite fille de
[massicotte]
Lambert Closse. Elle épousa le capitaine Charles du Buisson en 1717. (Tanguay, I, 56 et III, 488, aussi T. de M. no 186a; pl. 8, nos 346, 5, 4.)
267 — Maison de Lepine, n.s.s.
Jean Marest (ou Marette) dit Lépine, époux de Marie-Anne Brunet. (Tanguay, V, 509 et T. de M. no 185f; pl. 7, no 340.)
268 — Maison de Picard, n.s.s.
Peut-être Alexis Picard, époux de Louise Brunet. (Tanguay. VI, 345 et T. de M. no 185L; pl. 7, no 340.)
Rue Saint-Denis (du sud au nord)
(nos 269 à 271)
269 — Maison de La Brosse, n.s.s.
270 — Maison de Daveluy Larose, n.s.s.
Doit être Jean-Paul Daveluy dit Larose, époux de Marie- Françoise French, née en la Nouvelle-Angleterre. (Tanguay, III, 253 et T. de M. na 185c; pl. 7, no 339.)
271 — Maison de Hubert Lacroix, n.s.s.
Doit être Pierre Hubert dit Lacroix, époux de Catherine Demers. (Tanguay, IV, 532 et T. de M. no 185F; pl. 7, no 340.)
Rue Sainte-Thérèse (de l’est à l’ouest)
(nos 272 à 276)
272 — Maison de La Sabloniere, occupée par La Marine, n.s.s. Peut-être Jean Brunet dit La Sablonnière, époux de Louise Maugue. (Tanguay, II, 494 et T. de M. no 187F, 16-2; pl. 7, no 333.)
Charles Pitalier dit La marine, époux de Madeleine Thouin Rocque. (Tanguay, VI, 377.)
273 — Maison de Dubois, n.s.s.
François Filiau dit Dubois, menuisier, époux de Thérèse Viger. (Tanguay, IV, 25 et T. de M. no 187, F16-3; pl, 7, no 332 et Simonnet, 27 août 1741.)
274 — Même maison “dans un côté” occupé par Francoeur, n.s.s.
275 — Maison de dame Veuve Desroches, n.s.s.
Probablement Marie Beaudry, veuve de Pierre Desroches. (Tanguay, III, 394 et T. de M. no 185^4 ; pl. 7, no 336.)
276 — Maison de Dumest. Sa femme présente, n.s.s.
Peut-être François Dumest ou Demers* cordonnier. (T. de M. no 1825; pl. 7, no 279 et Simonnet, 1741.)
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Rue Saint-Gabriel (du sud au nord)
(nos 277 à 291)
277 — Maison de Guichard.
Il signe: Guichard.
Jean Guichard, chirurgien, alors âgé de 75 ans, époux de Marguerite Gerbaut. (Tanguay, IV, 406 et T. de M. no 1824; pl. 7, nos 283 et 282.)
278 — Maison de Toulouse, n.s.s.
Antoine Cadiliëst dit Toulouse. (T. de M. no 1844 ; pl. 7, no 335.) Tanguay, III, 202, mentionne un Pierre Crisaque, Cressac ou Crésac dit Toulouse.
279 Maison de Dumest et dans un appartement occupé par François Gastineau.
Il signe: F. Gatineau.
François Gastineau dit La règle. (Tanguay, IV, 183.)
280— Même maison “et chez” Dumest.
Sa femme présente, n.s.s.
Voir no 276, ci-dessus.
281 Maison de Chicouagne, occupée par la veuve Lepine, n.s.s.
Pierre Chicoine, époux en secondes noces de Marie-Anne Bourgaux. (Tanguay, III, 65 et T. de M. no 181 Ii ; pl. 7, no 285.)
282— Maison de Lebeaut. Sa femme présente.
Elle signe : Marguerite de sell.
J. B. Lebeau, maître menuisier, époux en secondes noces de Marguerite DeCelles dit Duclos. (Tanguay, V, 211 et T. de M. no 181 Hh\ pl. 7, no 285.
283 Maison de Dumest occupée par Tellier, n.s.s.
T. de M. no 181, Gg; pl. 7, no 288.
284 Maison de la veuve Jeauret, n.s.s.
285— Maison de Lafreniere. Sa femme est présente: mais ce doit
être sa fille qui signe comme suit: pour Madame Lafreniere. thêrèse Lafreniere.
T. de M. no 187B5; pl. 7, no 325.
286 — Maison de Brossard, n.s.s.
287— Maison occupée par M. de Sermonville. Sa femme présente Elle signe: Sermonville.
Probablement Christophe Sabrevois de Sermonville, époux d Agathe Hertel. (Tanguay, VII, 107.)
288— Maison occupée p$r Quinpere, n.s.s.
Louis Divelec ou Divelac dit Quimper, marié à Marie-Joseph
[massicotte]
Viau. (Tanguay, III, 424 et T. de M. no 181, £20; pl. 7, ‘ no 311.)
289 — Maison de Provost, n.s.s.
T. de M. no 1810 et 181 R; pl. 7, nos 301-302.
290 — Maison de la veuve Chevalier, n.s.s.
291 — Maison de dame Hertel, occupée par Saint-Jean, n.s.s.
T. de M. no 187, £18; pl, 7, no 309.
Rue Saint-Jacques (de l’est à l’ouest)
(nos 292 à 315)
292 — Maison de Baptiste Provost, n.s.s.
Probablement Jean-Baptiste Provost, époux en secondes noces, de Catherine Jolive. (Tanguay, VI, 445 et T. de M. no 181 F; pl. 7, no 307 et no 181G, pl. 7, no 307.)
293 — Maison de la veuve St-AMOUR, occupée par Nole, n.s.s.
Thérèse Poirier dite Lajeunesse, veuve de Jean Payet dit Saint- Amour, décédé au mois d’avril précédent. (Tanguay, VI, 267 et T. de M. no 18L4 ; pl. 7, no 303.)
Peut-être Jean-François Nolet, époux de Marguerite Monciau. (Tanguay, VI, 156.)
294 — Même maison, dans un appartement occupé par la veuve Saint-Amour, n.s.s.
(T. de M. no 18L4 ; pl. no 303 et no 18LE; pl. 7, no 306.)
295 — Maison de Baillard, n.s.s.
Jacques Bayard, époux de Marie Valade. (Tanguay, II, 158 et T. de M. no 181£; pl. 7, no 305.)
296 — Maison de Marineau, occupée par M. de Muy. Sa femme présente.
Elle refuse de signer.
Pierre Hostin dit Marineau, forgeron, époux de Catherine- Gertrude Lecompte de la Vimaudière. (Tanguay, IV, 512 et T. de M. no 181m; pl. 7, no 299; aussi no 181iV ; pl. 7, no 300.) En 1741, Pierre Hostain ne résidait plus à Montréal, il travaillait aux forges de Saint-Maurice. Voir Suite, Les Forges Saint- Maurice , p. 66.
297 — Maison de Baillard, occupée par Lavallee, n.s.s.
(T. de M. no 181£; pl. 7, no 305.)
298 — Maison de Marineau. Présente: ‘Ta femme du vieux Marineau,” n.s.s.
Il doit s’ajgir ici, de Jeanne Tardif, épouse de Jean Hostain et
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mère de Pierre dont il est question ci-dessus, au no 296. (Tanguay, IV, 512 et T. de M. no 181 n] pl. 7, no 300.)
299 — Maison de la veuve Lenoir occupée par Devaux, n.s.s.
(T. de M. no 181L; pl. 7, no 299.)
300 — Maison de Serré, n.s.s.
Jean Serré, boucher, époux de Marguerite Filde-Sergent. (Tanguay, VII, 171 et T. de M. no 181/1; pl. 7, no 303.)
301 — Maison de Dobertin, n.s.s.
J. B. Aubertin ou Hobertin, époux de Marie-Anne Gatien. (Tanguay, IV, 508 et T. de M. no 181/7; pl. 7, no 298.)
302 — Maison de la veuve Gacïen, n.s.s.
Probablement Marie-Madeleine Gignard, veuve de Pierre Gatien ou Gassien. (Tanguay, IV, 184 et T. de M. no 181//; pl. 7, no 297.) '
303 — Maison de Bertrand, n.s.s.
Jacques Bertrand, époux de Marie-Louise Dumouchel. (Tanguay, IV, 258 et T. de M. no 181/z; pl. 7, no 297.)
304 — Maison de Louis Gervais, occupée par Pierre Noël.
Il signe: Noël.
Pierre Noël, époux de Marguerite Dubois. (Tanguay, VI, 151.) (Voir aussi; T. de M. no 163/11; pl. 6, no 228.)
305 — Maison de Barré, occupée par fiegne, (?) n.s.s.
Peut-être Michel Barré, époux de Cunégonde Goyer. (Tanguay, II, 130.)
306 — Maison de Pierre Gervais, occupée par St. Jacques, n.s.s. Probablement Pihrre Gervais, tailleur. (Tanguay, IV, 258 et T. de M. no 163,4 ; pl. 6, nos 225, 226, 227.)
307 Maison de Charles Gervais père. Sa femme présente, n.s.s. Un article s’y trouve qui appartient à un nommé Richard. Charles Gervais, époux de Marie Boyer. (Tanguay, IV, 257 et T. de M. no 163c5; pl. 6, no 234.)
308 — Maison de Paul Tessier Lavigne, n.s.s.
Paul Tessier dit Lavigne, maçon, tailleur de pierre, époux de Jeanne Lefebvre. (Tanguay, VII, 277 et T. de M. no 163c4; pl. no 233 et Simonnet, 29 mai, 1741.)
309 Maison de Dumest, occupée par Giroux, n.s.s.
Eustache Dumest. (T. de M. no 163c3; pl. 6, no 232, 233.) 310 — Maison de RénauA.
Il signe: Charle Renaud.
Charles Renaud, époux de Marguerite Bau. (Tanguay, VI, 542 et T. de M. no 163c2; pl. 6, no 232.)
[massicotte]
311 Maison de Barron. Sa femme est présente, n.s.s.
Joseph Lupien dit Baron. (T. de M. no 163cl; pl. 6, no 231 ou Pierre Lupien-Barron, époux d’Angélique Courault, charpentier, Simonnet, 26 mai, 1741.)
312 — Maison de Jourdain, n.s.s.
313 — Maison de Sans Chagrin, n.s.s.
314 — Maison de Gervais, occupée par La Comble, n.s.s.
315 — 'Maison de Jarry, occupée par Roy, n.s.s.
(T. de M. no 12452; pl. 4, no 57.)
Rue Saint-François (du nord au sud)
(nos 316 à 348)
316 Maison de veuve Dumouchel, dans un appartement occupé par Lamarche, n.s.s.
(T. de M. no 1275; pl. 5, no 146^4.)
317 — Même maison, appartement occupé par la Veuve Dumouchel, n.s.s.
318 — Maison de Decelle, occupée par Provan çal, n.s.s.
319 — Maison de Lamothe. Sa femme présente, n.s.s.
(T. de M. no 12551; pl. 4, no 59.
320— Maison du greffe occupé par Mr Porlier. Sa femme présente. Elle signe: La porlier.
Claude-Cyprien- Jacques Porlier, époux d’Angélique Cuillerier. (Tanguay, VI, 417.) Le sr Porlier fut greffier du tribunal de Montréal de 1732 à sa mort, en 1744. (Massicotte, Tribunaux et officiers de justice, p. 287.)
321 Dans une maison des Prestres (St-Sulpice), occupée par Rossignol, n.s.s.
322 — Dans une autre maison des Prestres (St-Sulpice), occupée par la veuve Hay, n.s.s.
Probablement Marie Campeau, veuve de Pierre Hay, sculpteur, (Tanguay, I, 300 et IV, 470.)
323 — Dans une autre maison des Prestres (St-Sulpice), occupée par Mongineau. Sa femme présente, n.s.s.
324 — Maison de la veuve Ste-Foy, n.s.s.
François La fargue dit Sainte-Foy. (T. de M. no 120c4; pl. 4, no 84.)
325 — Même maison, dans un appartement occupé par Maguet. Sa femme présente, n.s.s.
326 — Même maison, dans un appartement occupé par Lavallé. Sa femme présente, n.s.s.
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327 — Maison des héritiers Darpentigny, occupée par Jacques Charly.
Il refuse de signer.
Jacques Charly, époux de Thérèse Charets. (Tanguay, III, 19 et T. de M. no 1175^; pl. 4, nos 90 et 89.)
328 — Maison de Quenneville, occupée par le sieur Petit, n.s.s.
(T. de M. no 126 et 1305; pl. 5, no 176.)
329 — -Maison de Depuy, n.s.s.
330 — Maison de Quenneville, occupée par Barthe. Sa femme présente, n.s.s.
Théophile Barthe dit Bardet, armurier du roi, époux de Marguerite-Charlotte Alavoine. (Tanguay, II, 133.)
331 — Maison de la veuve Subtil, n.s.s.
Elisabeth Brunei, veuve de Pierre Buisson ou Dubuisson dit Subtil. (Tanguay, II, 504 et T. de M. no 131; pl. 5, no 177.)
332 — Maison de la veuve Robitaille, occupée par Berthiaume, n.s.s.
333 — Maison de La Combe.
Il signe: Truilliê La Combe.
Jean Truillier ou Trullier dit Lacombe veuf d’Elisabeth Delguel. (Tanguay, VII, 373 et T. de N. no 132a; pl. 5, no 178.)
334 — Maison de la veuve Cochois, n.s.s.
Marie Gagnon veuve de J. B. Cauchois. (Tanguay, II, 582 et T. de M. no 134; pl. 5, no 180).
335 — Même maison, dans un appartement occupé par Beauparlant, n.s.s.
336 — Maison de la veuve Giasson, n.s.s.
Marie-Anne Lemoine, veuve de Jean Giasson. (Tanguay, IV, 260 et T. de M. no 135; pl. 5, no 180.)
337 — Maison d’AMiOT, occupée par Saulquin. Sa femme présente, n.s.s.
Probablement J. B. Amiot, époux de Geneviève Guilmat. (Tanguay, II, 32 et T. de M. no 136; pl. 5, no 181.)
Sur Saulquin, voir no 413 ci-après.
338 — Maison de la veuve La Source.
Il n’est pas question de sa signature.
Jeanne Prud’homme, veuve de Dominique Thaumur de la Source, chirurgien. (Tanguay, VII, 288 et T. de M. no 137; pl. 5, no 182.)
339 Même maison, dans un appartement occupé par La Hay. Sa femme présente.
Elle signe: Cauchois la hay e.
[massicotte]
Pierre Lepelé de la haie, époux de Marie-Josephe Cauchois. (Tanguay, V, 350.)
340— Maison de Dufresne. Sa femme présente, n.s.s.
Antoine Thunay dit Dufresne, élpoux d’Angélique Roy. (Tanguay, VII, 311 et T. de M. no 120A4; pl. 4, no 126.)
341— Maison de Poupart Lafleure. Sa femme présente.
Elle signe: Marguerite Poudret Lafleur .
Jean Poupart dit Lafleur, époux de Marguerite Poudret. (Tanguay, VI, 435 et T. de M. no 120A2; pl. 4, no 127.)
2^2 Maison de Dame veuve Lafatigue.
Elle signe: veuve Billeron.
Jeanne Delguel, épouse en secondes noces de feu Pierre Billeron dit Lafatigue. (Tanguay, II, *280 et T. de M. no 138; pl. 5 no 183 et no 139; pl. 5, no 183.)
343— Maison du sieur Fonblanche. Sa femme présente.
“ N’a pu signer.”
Jacques Quesnel dit Fonblanche. (T. de M. no 120^41- ni 4 no 127.) ’ ? * ’
344— Maison de La Cayade. Sa femme présente, n.s.s.
Jean Coderre ou Gaudè^re dit La Caillade, marié à Anne Favron (ou Féron). (Tanguay, III, 104 et T. de M. no 139* pl. 5, no 183.)
345 Maison de Dame De Repentigny, occupée par Janis.
Pas question de signature.
(T. de M. no 140A ; pl. 5, no 184.)
346 Maison de Dame De Repentigny, occupée par Largeot.
Pas question de signature.
Jacques Largeau dit Saint-Jacques. (Tanguay, V, 166 et T. de M. no 1407?; pl. 5, no 185.)
347 — Maison de Duvernay. Il refuse de signer.
Jacques Crevier Duvernay, époux de Thérèse Prud’homme. (Tanguay, III, 200 et T. de M. no 45; pl. 4, no 142.)
348— Maison de M. de Senneville, occupée par la veuve Toussaint Pothier, n.s.s.
Marguerite Thunay, veuve de Toussaint Pothier. (Tanguay VI, 420 et T. de M. no 1; pl. 5, no 193.)
Rue Neuve Sajnt-Louis (de l’ouest à l’est)
349 Maison de Lescuyer, occupée par La jeunesse. Pas question de signature.
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Joseph-Marie Lescuyer, veuf de Catherine Heurtebise. (Tanguay, V, 366 et T. de M. no 3; pl. 5, no 195.)
350 — Maison de Desprez. Sa femme présente. Il n’est pas question de signature.
Probablement Joseph Guyon-Desprès, époux de Madeleine Petit Boismorel. (Tanguay, IV, 431 et T. de M. no -5; pl. 5, no 196.)
351 — Maison de Rocbert fils.
Il signe: Rocbprt.
Deux Rocbert fils sont alors mariés et résident à Montréal. (T. de M. no 7; pl. 5, no 197.)
352— Maison de Durochez. Sa femme présente.
Elle signe: la Durochê.
(T de M. no 23c; pl. 5, 199, 201.)
353 — Maison du sieur Augé. Sa femme présente.
Elle signe : Charlote Lemir augéi
François Augé, époux de Charlotte Lemyre. (Tanguay, II, 82 et T. de M. no 23 B; pl. 5, no 200.)
354 — Maison de St. Ange Charly, occupée par M. de Ramezay. Sa femme présente.
Elle refuse de signer
(T. de M. no 23 A ; pl. 5, no 202.)
Rue Capitale
(nos 355 à 363)
355— — Maison de Danré.
Il signe: Dan'rê de Blanzy.
Louis-Claude Danré de Blanzy, d’abord procureur des particuliers auprèjs des tribunaux; il devint notaire en 1738, puis greffier du tribunal en 1744. Il conserva cette charge jusqu’à la cession. (Massicotte, Tribunaux et officiers de justice, pp. 287, 298 et T. de M. no 10; pl. 5, no 210.)
356 — Maison de Campion dit Labonté.
Pas question de signature.
Etienne Campion dit Labonté, époux de Marie-Charlotte Pépin (Tanguay, II, 535 et T. de M. no 10; pl. 5, no 211.)
357 — Maison de Despointe.
Pas question de signature.
François Harel dit Despointes, époux de Cécile Thaumur de la Source. (Tanguay, IV, 465 et T. de M. no 25; pl. 5, no 205.)
[massicotte]
358 — Maison des héritiers Brossard, occupée par Sanscrainte, n.s.s. (T. de M. no 25; pl. 5, no 206.)
359 — Maison de Prudhomme. Sa femme présente, n.s.s. Probablement Louis Prud’homme, époux de Louise Marin de la Massière. (Tanguay, VI, 467 et T. de M. no 11; pl. 5, no 212.)
360 — Maison des héritiers de Musseau, occupée par St. Laurent. Sa femme présente, n.s.s.
Héritiers de Charles d’Ailleboust des Musseaux. (Voir Fauteux, Fam. d'Ailleboust , p. 32 et T. de M. no 26; pl. 5, no 207.)
361 — Maison des héritiers Dezoniers, occupée- par Bouvet. Sa femme présente, n.s.s.
Feu Pierre Trotier dit Desaulniers, décédé en 1736, époux de Catherine Charest. (Tanguay, VII, 354 et T. de M. no 12; pl. 5j no 213.)
362 — Maison des héritiers des Sr et dame Dezoniers, occupée par le Sr Dezoniers fils. Présent: Desnoyé domestique, n.s.s. Voir no 361.
363 — Maison du Sieur Delorme.
Il signe: Soumand Delorme.
Probablement François-Marie Soumande dit Delorme, époux d’Elisabeth Gautier de Varennes. (Tanguay, VII, 207 et T. de M. no 27, pl. 5, no 208.)
Rue Saint- Joseph (du sud au nord)
(nos 364 à 373)
364 — Maison du nommé La Chausse, occupée par Duffaut. Sa femme présente.
Elle signe: famé de Josepf Duf aux.
Probablement Jean Mainguy dit La Chaussée, caporal, époux de Marie Gladu. (Tanguay, V, 471 et T. de M. no 47 D\ pl. 6, no 267.)
Joseph Dufaut, époux de Marie-Anne Harel. (Tanguay III, 501.)
365 — Maison de M. St. Ange Charly, occupée par Guignard.
Pas question de signature.
Louis Charly dit Saint-Ange, époux d’Ursule Godfroy de Tonnancour. (Tanguay, III, 19 et T. de M. no 152£; pl. 5, nos 162, 161.)
Arthur Laurent Guignard, fut caporal dans les troupes, puis huissier. (Massicotte, T ribünaux et officiers de justice, p. 292.)
LA SOCIÉTÉ ROYALE DU CANADA
366 — Maison de la veuve Lafavery.
Elle signe: Veve Lafavry. *
René Bissonnet dit Lafavery, époux défunt d’Elisabeth Lemyre. (Tanguay, II, 297 et T. de M. no 152F; pl. 5, 160.)
367— Maison de M. De Varennes.
Il signe: De Varenn.
Famille Gautier de Varennes. (T. de M. no 153; pl. 5, no 157, 158, 159.)
368— Maison de Marsollet. Sa fille présente.
Elle refuse de, signer.
Il y a aussi des effets appartenant au Sieur Baillargé et au Sieur Marsollet fils.
Probablement Jean Lemire dit Marsolet, époux d’Elizabeth Bareau et J. B. Lemire Marsolet, époux de Louise Guyon Desprès. (Tanguay, V, 332 et T. de M. no 154; pl. 5, no 156.) Jean-Baptiste Joliet-Baillargé, marchand-voyageur, époux de Marie-Josephe Robert dit Watson. (Tanguay, 5, 14.)
369— Maison de M. de Puybareau. Présente, Marie Duval demeurant dans la dite maison, n.s.s.
Pierre Puibarau de Maisonneuve, chirurgien, époux de Marie- Anne Lorin. (Tanguay, VI, 471 et T. de M. no 155; pl. 5, no 155.) ,
Marie Duval est, sans doute, la ménagère. Serait-elle la fille d’un ancien voisin feu Claude Duval. Voir no 371, ci-après.
370 — Maison du sieur Peras, n.s.s.
Pierre Perras, époux de Marie Crépin. (Tanguay, VI, 307 et T. de M. no 156F; pl. 5, no 154 et no 156 d\ pl. 5, no 156.)
371 — Maison du Sieur Duval, n.s.s.
Probablement l’héritier de feu Claude Duval décédé le 18 février 1741, vivant, époux de Charlotte Harlay. (Tanguay, III, 583 et T. de M. no 156 A; pl. 5, no 153.)
372 — Maison de Bourassa, occupée par Joanis. Sa femme présente, n.s.s.
René Bourassa, époux en secondes noces de M. Catherine Lériger de Laplante. (Tanguay, TI, 407 et T. de M. no 169; pl. 6, no 246.)
373 — Maison de Caron, n.s.s.
Claude Caron, époux de Madeleine Gervaise. (Tanguay, II, 550 et T. de M. no 170; pl. 6, no 247.)
[massicotte]
Rue Saint- Jean-Baptiste (du sud au nord)
(nos 374 à 384)
374 — Maison de Campault, n.s.s.
Il signe: E. Campante.
Etienne Campeau, époux de Marie-Louise Boheur dite Bosché. (Tanguay, II, 531 et T. de M. no 180D; pl. 6, no 258.)
375 — Maison de Ménard, n.s.s.
Probablement Louis Ménard, cordonnier, époux en troisièmes noces d’Ursule Demers Desermont. (Tanguay, V, 592 et T. de M. no 183H3; pl, 7, nos 280-281.)
376 — Maison de Labadie, n.s.s.
Pierre Descomps dit Labadie, marchand-voyageur, époux d’Angélique delà Celle. (Tanguay, III, 368 et T. de M. no 183B2; pl. 7, no 282.)
377 — Maison de Bertrand Trudeau. Sa femme présente.
Elle signe: Marie Anne Gervaise.
Bertrand Trudeau, époux de Marie-Anne Gervaise. (Tanguay, VII, 375 et T. de M.no 183 Bi; pl. 7, no 282.)
378 — Maison de Duplessy, boulanger, n.s.s.
Noël Guillon-Duplessis, époux d’Angélique Zacharie. (Tanguay, IV, 421 et T. de M. no 181DD2; pl. 7, no 284.)
379 — Maison du sieur Godefroy. Sa fille présente.
Elle refuse de signer.
J. B. Godefroy, sieur de Vieuxpont. (T. de M. no 181^1; pl. 7, no 284.)
380 — Maison de Preville, occupée par Lapromenade. Sa femme présente.
Elle signe: Marguerite Menson.
Philippe Vinet dit Préville. (Tanguay, VII, 475 et T. de M. no 181cc; pl. 7, no 287.)
Jean-Baptiste L’Archevêque dit Lapromenade, voyageur, époux de Marguerite Menesson ou Melson. (Tanguay, V, 164.)
381 — Maison de Lesperance. Sa femme présente, n.s.s.
Pierre Compain dit Lespérance, perruquier, époux de Françoise Vacher. (Tanguay, III, 119 et T. de M. no 181ccl; pl. 7, no 287.)
382 — Maison de Laprise.
Il signe: Charle Laprise.
Charles Drouillard dit Laprise, époux d’Elisabeth Demers. (Tanguay, III, 452 et T. de M. no 181B, 181BB1, 181BB2,
181HÜ3 ; pl. 7, nos 287-289.)
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383 — Maison de la veuve Bourgy, n.s.s.
384 — Maison de Douillard {sic), n.s.s.
Héritiers de René Drouillard dit Laprise. (T. de M. no 181LLB2; pl. 7, no 289.)
Rue de L’Hôpital (de l’est à l’ouest)
385 — Maison des héritiers de Repentigny, occupée par Laforce • Sa fille présente.
Elle signe: Catherin e Laforce.
Probablement Pierre Pépin dit Laforce, époux de Michelle Lebert, dont une fille, Catherine, était née en 1723. (Tanguay, VI, 295 et T. de M. no 117 Bi; pl. 4, nos 89 et 90.)
386 — Maison de Rainville, occupée par La jeunesse, n.s.s. Probablement Charles de Rainville, époux en secondes noces, de Marguerite Gaudin. (Tanguay, III, 349.)
387 — Maison de La Morendière. Sa femme présente.
Elle signe : Puigihaut de la morendière.
Etienne Rocbert de la Morendière, époux de Marguerite Puygibaut. (Tanguay, VII, 15 et T. de M. no 116B; pl. 4, no 88.)
388 — Maison de la Fosse, occupée par Castonguay. Sa femme présente, n.s.s.
Antoine Puypéroux de la Fosse fut huissier à Montréal, de 1715 à 1725. En cette année, il devint notaire et il exerça jusqu’en 1744 sur la côte nord du Saint-Laurent. (Massicotte, Tribunaux et officiers de justice, p. 291 et T. de M. no 115B; pl. 4, nos 100 et 101.)
389 — Maison de Lachapelle, n.s.s.
J. B. Bourg dit Lachapelle, époux d’Angélique Becquet. (Tanguay, II, 419 et T. de M. no 11542; pl. 4, no 99.)
390— Maison de Campaut. Sa femme présente, n.s.s.
Pierre Campault, époux de Thérèse Robillard. (Tanguay, II, 532 et T. de M. no 11541; pl. 4, no 96.)
391 — Maison de Saint-Maurice, n.s.s.
Peut-être Paul Desforges dit St. Maurice, armurier, fils de
Jean. (Tanguay, IJL, 372 et T. de M. no 105-14; pl. 4, no. 75.)
392 — Maison de Gibault, n.s.s.
Gabriel Gibault, époux de Marguerite Dumets. (Tanguay, IV, 262 et T. de M. no 105L4; pl. 4, no 87.) Ce no est omis dans le texte du terrier. Il est à l’index des plans.
393 Maison de Madame Laselle, occupée par Saint-Martin, n.s.s. Peut-etre Marie-Anne Lalande, épouse de Jacques Laselle fils. (Tanguay, V, 63 et T. de M. no 105L, 5; pl. 4, no 91.)
[massicotte]
394 — Maison de Madox. Sa femme présente.
Elle signe: Louise de la Selle Madox.
Joseph-Daniel Madox (et Maddon), anglais, époux en secondes noces de Marie-Louise Lacelle. (Tanguay, V, 449 et T. de M. no 105L5; pl. 4, no 91.)
395 — Maison de la veuve Laselle, n.s.s. Aussi, articles appartenant à la veuve Bénard, n.s.s.
Probablement Angélique Gibaut qui avait épousé Jacques Laselle père. (Tanguay, III, 285 et V, 63; aussi T. de M. no 105L5; pl. 4, no 91.)
396 — Maison de Crespaux. Sa femme présente, n.s.s.
Pierre Crespeau, brasseur, époux de Marie Leduc, en secondes noces. (Tanguay, III, 195 et T. de M. no 105-7 6; pl. 4, no 72.)
397 — Maison de Miville. Sa femme présente, n.s.s.
Peut-être Charles Miville, époux en troisièmes noces de Jeanne Labadie. (Tanguay, VI, 50 et T de M. no 105£; pl. 4, no 69.)
Rue Saint-Alexis (du nord au sud)
398 — Maison de Cayé, n.s.s.
Jacques Caillé, époux de Thérèse Castignon. (Tanguay, II, 523 et T. de M. no 10573 ; pl. 4, no 74, ou no 1057s pl. 4, no 68).
399 — Maison de Valade, n.s.s.
Guillaume Valade, maître-maçon, époux de Marie- Joseph Deguire. (Tanguay, VII, 403 et T. de M. no 10573 ; pl. 4, no 74 ou no 1051777; pl. 4, no 76.) *
400 — Maison de la veuve Valade, occupée par Bellegarde, n.s.s. Sur Valade, voir no 403, ci-aprè,s.
Probablement un des Gerbaut dit Bellegarde. Voir Tanguay
IV
Rue Saint-Sacrement (de l’ouest à l’est)
(nos 401 à 411)
401 — Maison de Dugast, n.s.s.
Joseph Dugast, cordonnier, époux de Geneviève Catin. (Tanguay, III, 510G et T. de M. no 105G et 77; pl. 4, no 67.)
402 — Maison de la veuve Valade, n.s.s. Aussi article appartenant à Christine Bertrand.
Probablement Christine Bertrand- Jérome, épouse en troisièmes noces de Charles Valade, vivant, maçon. (Tanguay, VII, 403 et T. de M. no 1057T; pl. 4, no 76.)
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403 — Maison du Sieur De Couagne, occupée par Desloriez, n.s.s. Probablement René de Couagne, époux de Louise Pothier. (Tanguay, III, 269 et T. de M. no 104 M; pi. 4, no 106.)
404 — Maison de Dufresne, occupée par Larché, n.s.s.
Antoine Thunay dit Dufresne, époux d’Angélique Roy. (Tanguay, VII, 311 et T. de M. 120,44 ; pl. 4, no 126.)
405 — Maison de Brunet, n.s.s.
406 — Maison de Parens, n.s.s.
Probablement J. B. Parent, époux de Geneviève Aubert. (Tanguay, VI, 232 et T. de M. no 10 5Tf6; pl. 4, no 97.)
407 — Maison de Lapistol, n.s.s.
Probablement Louis-Joseph Varin dit Lapistolle, orfèvre. (Tanguay, VII, 427 et T. de M. no 104 NS et 114F; pl. 4, no 113.)
408 — Maison de Collet.
Il signe: Collet.
Claude Collet, marié en secondes noces à Angélique Sarault. (Tanguay, III, 112, 113 et T. de M. no 114iC2; pl. 4, no 126.)
409 — Maison de Madame De Couagnp, occupée par M. Linctot. Sa femme présente.
Elle signe: Colonge Linctot.
René Godefroy de Linctot, époux en secondes noces de Marie Catherine d’Ai'lleboust de Coulonge. (Tanguay, IV, 313 et T. de M. no 1140; pl. 4, no 98.)
410 Meme maison, dans un appartement dans le bas,” occupé par la veuve Lariviere, n.s.s.
411 — Maison du sieur Laroche. Sa femme présente.
Elle signe: la laroche.
Jean Laroche, époux de Suzanne Turpin. (Tanguay, V, 169 et T. de M. no 120,45; pl. 4, no 126.)
Rue Saint-Jean (du sud au nord)
(nos 412 à 414)
412— Maison de Saint-Pierre, n.s.s.
Léonard Jusseau ou Jusseaume ou Jousseaume dit Saint-Pierre, epoux d’Angélique Laporte. (Tanguay, V, 38 et T. de M. no 105 Tf4 et M5; pl. 4, nos 94, 95.)
413— Maison de Saulquin, occupée par Saint-Lo, n.s.s.
Joseph Saulquin dit Saint-Joseph, époux en secondes noces de Marie Gour. Il fut huissier à Montréal de 1732 à 1760. (Tan-
[massicotte]
guay, VII, 127. Massicotte, Tribunaux et officiers de justice, p. 292.) Voir no 337 ci-avant.
Guillaume Jourdan dit Saint-Lo ou Sai’nt-Lou. (Tanguay, V, 25.)
414 — Maison de Francoeur, n.s.s.
Pierre Cnarland dit Francoeur, époux d’Angélique Hardouin. (Tanguay, III, II et T. de M. no 10544*1; pl. 4, no 92.)
415 — Maison de Fortin.
Il signe: P. Fortin.
Pierre Fortin, époux de Marie-Catherine Bonhomme, (Tanguay, IV, 6.) ou Pierre-Nicolas Fortin, époux de Françoise LePalliëur. (Tanguay, IV, 71 et T. de M. 10544*3; pl. 4, no 93.)
Rue Saint-Eloy (du nord au sud)
(Nos 416 à 420)
416 — Maison de Beaubin, n.s.s.
Hubert Baubin, soldat, époux de Catherine Roy, veuve Marcheteau-Desnoyers. (Tanguay écrit Baubin, vol. II, p. 136 et Robin, vol. VII, p. 7. T. de M. no 114F; plf 4, no 113.)
417 — Maison de Beaulieu. Sa femme présente, n.s.s.
Il s’y trouve aussi un article appartenant à la Pensée. Probablement Michel Parmier dit Beaulieu, époux de Marie- Marguerite Roy. (Tanguay, VI, 254 et T. de M. no 11444; p. 4, no 127.)
418 — Maison de Dalanson, n.s.s.
Nicolas L’Hermite dit D’Alençon, marié, en 1730, à Marie- Joseph Raymond. (Tanguay, V, 407.)
Il devait occuper une maison sise sur les emplacements désignés dans le T. de M. sous le no 114; pl. 4, no 120-121 et possédés par Jos. Marcheteau dit Desnoyers.
419 — Maison de Bigeau, n.s.s.
Jacques Bigeot dit la Giroflée, sergent, veuf de Marie-Madeleine Dupont. (Tanguay, II, 276 et T. de M. 114F1 et K2\ pl. 4,
nos 125 et 126.)
Le Terrier le nomme Bigot.
420 — Maison de La Pistol, n.s.s.
Nicolas Varin dit la Pistole, époux en secondes noces de Marie- Suzanne Daunet. (Tanguay, VII, 427 et T. de M. no 114M, pl. 4, no 122.)
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Rue Saint-Pierre (du nord au sud)
(Nos 421 à 433)
421 — Maison de Petit, occupée par Leboeuf. Sa femme présente. Elle signe : Marie Hains Lebeuf.
Pierre-Rene Lebeuf dit Boutet, epoux de Marie-Françoise Hains. (Tanguay, V, 221 et T. de M. no 10551 et B2i; pl. 4, nos 63 et 64.)
422 Meme maison, dans un appartement occupé par ledit Petit, n .s. s.
Peut-être Etiçnne Petit-Boismorel, voyageur, époux d’Anne Chauvin. (Tanguay, VI, 330). Ou Louis Petit, dit Rossignol, époux de Marie-Joseph Dambourney. (Tanguay, VI, 329.)
423 — Maison de la veuve François Petit.
Elle signe: La veuve Petit.
Probablement Elisabeth Belleperche veuve de François Petit, décédé au mois de juin précédent. (Tanguay, VI, 328 et T. de M. no 10 5Bi; pl. 4, no 64.)
424— Maison de la veuve Bonvoulloir, occupée par Lecompte, n.s.s. Marthe Daragon, veuve de Julien Delières dit Bonvouloir. (Tanguay, III, 316 et T. de M. no 105^; pl. 4, no 66.)
Même maison dans un appartement occupé par Saint-Hylaire n.s.s. '
426— Maison de Souste. Sa femme est présente.
Elle signe: Louise Clérin.
André Souste, fabricant de bas et qui devint notaire en 1745, avait épousé Marie-Louise d’Estienne de Clérin. (Tanguay’ VII 208. Massicotte, Tribunaux et officiers de justice, p. 298; T. de M. no 1025 et T; pl. 3, no 17.)
427— Maison de Laventure, occupée par Sansoucy. Sa femme est présente, n.s.s.
Doit: être Antoine Hus dit Laventure, ancien soldat, époux de *n6-Anne Fourneau dit Brindamour. (Tanguay, IV, 561.)
28 Meme maison, appartement occupé par Marguerite Langlois n.s.s. *
429— Meme maison, dans un appartement occupé par Laventure
Voir au no 427.
430 — Maison de Huberdeau.
Il signe: Huberdeau.
J. B. Huberdeau dit La france, perruquier, ancien soldat, époux
[massicotte]
de Charlotte-Gertrude Roulleau. (Tanguay, IV, 529 et T. de M. no 102V; pl. 3, no 15.)
431 — Maison de Gacien, n.s.s.
Pierre-René Gassien ou Gatien dit Tourangeau, époux de Marguerite Gautier. (Tanguay, IV, 184 et T. de M. no 102F et Z ; pl. 3, nos 14 et 15.)
432 — Maison de dame veuve Blainville.
Elle signe: Blinville.
Geneviève-Gertrude Legardeur de Tilly , veuve de J. B. Céloron de Blainville. (Tanguay, II, 591 et T. de M. no 102E.E; pl. 3, nos 10, 11, 12, 13.)
433 — Maison de Denis Lecour, n.s.s.
Denis Lecourt, époux de Madeleine Surault dite Blondin. (Tanguay, V, 251.)
Auparavant, Lecourt avait possédé les terrains no 101 J et 101L; pl. 3, nos 24 et 25 à l’extrémité ouest de la rue Notre-Dame. Voir Terrier de Montreal.
Faubourg Saint- Joseph (Nos 434 à 483)
434 — Maison de Lecompte, n.s.s.
435 — Maison de Jealtot, n.s.s.
Jacques Jalateau ou Jalteau, tisserand, marié en 1741 à Marie- Joseph Robidou. (Tanguay, IV, 578 et Simonnet, 21 septembre 1741.)
436 — Maison de Tourangeau, n.s.s.
Doit être J. B. Dany dit Tourangeau, époux d’Elisabeth Trottier, ou Antoine Tourangeau, époux d’Angélique L’Escuyer. (Tanguay, III, 238.)
437 — Maison de Champigny. Sa femme présente, n.s.s. Probablement, Pierre Deslandes dit Champigny, époux de Marguerite Lecompte. (Tanguay, III, 380.)
438 — Maison de Robidoux. Sa femme présente, n.s.s.
Un acte de Simonnet, du 21 septembre 1741, nous apprend qu’un François Robidoux, cordonnier, époux de Thérèse Lehou, demeurait audit faubourg. Au même lieu, réside aussi Guillaume Robidoux, aubergiste.
439 — Maison de Lariviere, occupée par Bouron. Sa femme Présente, n.s.s.
Probablement Antoine- Joseph Bouron, époux de Marie-Joseph Boyer. Celle-ci devint veuve peu apreis, car elle convole, le
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2 juillet 1742 avec Jean Dumouchel, à Montréal. (Tanguay II, 429.)
440 — Maison de la dame veuve De Selle.
Elle signe: Marguerite Perro.
Marguerite Perrot dit Vildaigre, veuve d’Alexandre Decelle- Duclos. (Tanguay, II, 590.)
441— Maison de Martial Charon. Sa femme est présente, n.s.s.
Martial Charon, époux de Marie-Anne Vacher. (Tanguay III
442 Maison de Lamarche, occupée par Balan, n.s.s.
Peut-être Etienne Balan, époux de Marie-Madeleine Brassard ou Etienne Balan, époux de Mari'e-Elfsabeth Houée. (Taneuav II, 104.) y*
443— Maison de Laselle, occupée par Robidoux, fils, n.s.s.
444 — Maison de Rencontre, n.s.s.
445 — Maison de Deno, n.s.s.
446— Maison de la veuve Juillet, occupée par Hubert Lacroix, n.s.s. Peut-être Catherine-Celles Duclos, veuve de Louis Juillet.'
447 — Maison de Biron.
Il signe: Pierre Biron.
Pierre Biron, veuf de Catherine Leduc. (Tanguay, II, 289.) Maison de Suzanne Leduc, occupé par Boyé, n.s.s. Probablement Suzanne Leduc, fille de Joseph Leduc et de Catherine Cuillerier, née en 1699, belle-soeur de Pierre Biron, ci-dessus mentionné. (Tanguay, I, 364.)
449— Maison de Lacombe. Sa femme présente, n.s.s.
450— Maison de la veuve Prudhomme, n.s.s’. Présentation d’un article appartenant à Madame Desfonds.
Peut-être Cécile Gervaise, veuve depuis le mois d’avril 1741 de François-Xavier Prud’homme. (Tanguay, VI, 466.)
Peut-être Marie-Agnès Emond, épouse de Pierre Defontrouver dit Desfonds. (Tanguay, III, 272.)
451— Maison de dame Deganne, occupée par Jeaudoin, n.s.s. Probablement Marguerite Nafrechoux, épouse de François de Cannes de Falaise. (Tanguay, III, 274.)
452— Maison du sieur Herbin. Sa femme présente.
Elle sigpe : Dumont Herbin.
Fredenc-Louis Herbin, marié à Louise Françoise Lambert- Dumont. (Tanguay, IV, 492.)
453— Maison de Sieur Dufort. Sa femme présente.
Elle signe : la Dufor.
Peut-etre Pierre Bougret dit Dufort, époux de Louise Dudevoir
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ou François Bougret, époux de Geneviève Chevalier. (Tanguay, II, 394.)
454 — Maison de Mercereau, occupée par Bertrand. Sa femme présente, n.s.s.
Mercereau? Sans doute, un des héritiers de Pierre Mercereau et Louis Guilmot tous deux décédés quelques années auparavant. (Tanguay, V, 603.)
455 — Maison Parans. Sa femme présente, n.s.s.
456 — Maison de La Couture, n.s.s.
Peut-être René Goneau dit Lacouture, époux de Marie André Heurtebise. (Tanguay, IV, 420.)
457 — Maison de Saint-Julien, n.s.s.
458 — Maison de La Couture, occupée par le sieur de Croizil.
Il signe: C r ois sille fils.
Lacouture. Voir no 456.
Probablement Bonaventure Le Gardeur de Croisil, époux de Marie- Joseph Mary de la Chauvignerie. (Tanguay, V, 294.)
459— Maison de dame La Chauvignerie.
Elle signe: veuve de la Chovignerie »
Catherine Dagneau-Douville, veuve de Louis Maray de la Chauvignerie. (Tanguay, V, 487-8.)
460 — Maison de Relle, n.s.s.
Probablement Paschal Harel, époux de Marie-Madeleine Demers. (Tanguay, IV, 465.)
461 — Maison de Sansoucy. Sa femme présente, n.s.s.
462 — Maison de Debien. Sa femme présente, n.s.s.
Jean B. Debien, époux de Marie-Joseph Goujon ou Frs Debien, époux de Marie-Jeanne Goujon. (Tanguay, III, 259.)
463 — Maison de Roy, n.s.s.
464 — Maison de Jean-Marie Lariviere, n.s.s.
465 — Maison de François Latour, n.s.s.
466 — Maison de Lionnois. Sa femme présente, n.s.s.
467 — Maison de Pierre Minville, n.s.s.
Pierre Miville (ou Minville), époux de Marguerite Hunault dit Deschamps. (Tanguay, VI, 52.)
468 — Maison de Charles Lafantesie. Sa femme présente, n.s.s. Charles-Marie Maurice dit Lafantaisie, époux de Catherine Cardinal. (Tanguay, V, 581.)
469 — Maison de Lombart. Sa femme présente, n.s.s. Aussi article appartenant à Saint-Aubin.
Joseph Lombard, époux de Marie-Catherine Marion. (Tanguay, V, 426.)
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470 — Même maison, dans un appartement dans le côté, occupé par Bibeau, n.s.s.
Probablement J. B. Bibaud, marié en secondes noces à Madeleine Durand. (Tanguay, II, 272.)
471 — Maison de Chevaudier, n.s.s.
Probablement, Joseph Chevaudier dit Lepine marié en secondes noces à Marie-Charlotte Guyonet ou Dionet dit Lafleur. (Tanguay, III, 61.)
472 — Maison de Gentil. Sa femme présente, n.s.s.
473 — Maison de la veuve Brunet, occupée par Lionnois. Sa femme présente, n.s.s.
474 — Maison de Baptiste Lariviere, n.s.s.
475 — Maison de Montrail Charon, n.s.s.
Il y a à Montréal, en 1741, (a) René Etienne Montret ou Montrai^. (Tanguay, VI, 78.) (b) J. B. Sédilot dit Montreuil qui se marie le 21 novembre 1741. (Tanguay, VII, 154.)
476 — Maison appartenent aux Frères Charon, occupée par la femme de Marin Hurtebise, n.s.s.
Marie Anne Trottier-Desruisseaux, époux de Marien Heurtebise. (Tanguay, IV, 504.)
477 — Maison de Dubuque, n.s.s.
Peut-être André Dubuc, époux de Cécile Langevin, qui demeurait alors à Montréal. (Tanguay, III, 487.)
478 — Communauté des Freres Hospitaliers.
Signe: frère jeantôt, supérieur.
Hôpital général des Frères hospitaliers delà Croix, connus sous le nom de Frères Charon. Le supérieur Jean Jeantôt fut à la tête de sa communauté de 1732 à 1745.
479— Maison de Lavigne, n.s.s. Aussi article appartenant à Beaulieu, n.s.s.
Peut-etre Charles Beaulieu, époux de Marie Augé. (Tanguay, II, 172.)
480 — Maison de Roch, n.s.s.
481 — Maison de Saint-Michel, n.s.s.
482 Maison de Blot. Sa femme est présente, n.s.s.
Dans un acte de Simonnet, des 17 septembre 1741, ou voit qu’un
Etienne Blot, demeurait “sur le pointe de Callières, près de la ville.”
483— Maison des héritiers Petit, “occupée par plusieurs Lanaudière,” n.s.s.
S agit ait-il des enfants de Pierre-Thomas Tarieu de Lanaudièire et de Marie-Madeleine Jarret de Verchères? (Tanguay, VII, 262.)
[massicotte]
Faubourg Saint-Louis (Nos 484 à 498)
484— Maison de Morin. Sa femme est présente, n.s.s.
485 — Maison de Forestier.
Il signe: Foretier. Il y a aussi un article appartenant à Joseph Chanteloup.
Tanguay mentionne un François Chalut dit Chanteloup, mais il ne dit rien de Joseph.
486 — Maison de Latoulipe.
Il signe: Latulipe.
487 — Maison de Hôtesse, n.s.s.
A cette époque vivaient: Marie-Anne Caron, 3eme femme de feu Paul Hôtesse ou Otis, Paul-Nicolas Otis fils, né en 1712 et Louijs né en 1716. Voir Malchelosse. Généalogie de la famille Otis, pp. 20-21 et Tanguay, IV, 513.
488 — -Maison de Roy. Sa femme est présente, n.s.s.
489 — -Maison de Dumouchel, n.s.s.
Bernard Dumouchel, époux de Marie-Anne Tessier ou Louis Joseph Dumouchel, époux de M. Louise Leclerc. (Tanguay, III, 538-539.)
490 — Maison de Pistollet.
Il signe: François Beaumont.
François Beaumont, époux de Françoise Boucher. (Tanguay, II, 174.)
491 — Maison de Tintamarre. Sa femme est présente, n.s.s.
François Roy dit Tintamarre, époux de Marie-Angélique Poitevin. (Tanguay, VII, 76-77.)
492 — Maison de M. Lignery, occupée par Lapierre, n.s.s. Probablement François Marchand de Lignery, époux de Marie- Thérèse Migeon de la Gauchetière. (Tanguay, V, 312.)
493 — Maison de la Delliette, n.s.s.
Probablement Charles-Henri-Joseph Tonty sieur de Liette, ancien gouverneur du fort Saint-Louis, époux de Louise Renaud du Buisson. (Tanguay, VII, 319.)
494 — Maison de Mathieu Larché, n.s.s.
Mathieu Larché (ou Larchevèque), époux de Catherine Achin. (Tanguay, V, 163.)
495 — Maison de Latreille, occupée par Pierre Mercier, n.s.s. Peut-être Pierre Mercier, forgeron. (Tanguay, V, 606.)
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496 — Maison de Urbain Brossard, n.s.s.
Urbain Brossard, voyageur, époux de Marie-Françoise Sérat. (Tanguay, II, 481.)
497 — Maison de Paul Brossard, n.s.s.
Paul Brossard, époux de Marie-Renée Maret. (Tanguay, II, 481.)
498 — Maison de Pereau, n.s.s.
Faubourg Sainte-Marie (Nos 499 à 506)
499 — Maison de Dufresne, n.s.s.
500 — -Maison de Dumaine, n.s.s.
François Dumaine, époux de Charlotte Saint-Aubin. (Tanguay, III, 516.)
501 — Maison de Laroche, n.s.s.
502 — Maison de Moreau, n.s.s.
Probablement Edme Moreau, époux de Françoise Fortier ou l’un de ses descendants. (Tanguay, VI, 88.)
503 — Maison de Dufresne, n.s.s.
504 — Maison de Duval. Pas question de signature.
Est-ce un fils de Claude Duval (voir no 371) ou bien ce Louis Duval né en 1680 qui fut inhumé en 1755 à Montréal. (Tanguay, III, 584.)
505 — Même maison, dans un appartement occupé par Brion. Sa femme présente, n.s.s.
Peut-être Jean Billon, serrurier, qui dans un acte de Simonnet, du 17 Septembre 1741, est dit demeurer au faubourg Saint- Louis.
506 — Maison de Campaut, n.s.s.
APPENDICE
Recensement fait en cette ville par la Compagnie des Indes pour les indiennes et autres effets prohibés pour être marqués en vertu de 1 ordonnance de messieurs le gouverneur général et intendant.
L an mil sept cent quarante-un, le quatorze juillet, nous François Daine, controleur general de la Compagnie des Indes, en vertu de 1 ordonnance rendue par Messeigneurs le marquis de Beauharnois Gouverneur et Lieutenant Général et Hocquart Intendant en toute la nouvelle France, en datte du douze M^ay dernier publiée en cette
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vijle Le (un blanc) aussy dernier et enregistrée au Greffe de cette jurisdiction le 14 dud. mois de juillet, aux fins de procéder à la reconnaissance des meubles de toille peinte et autres étoffes étrangères dans les trois villes de la colonie, et i'ceux meubles marquer d’un cachet ou empreinte aux armes de la compagnie des Indes Nous nous sommes transportés dans chaque maison des domiciliers et habitants de cette ville et des fauxbourgs d’icelle, ou étant en présence de MM. Jacques de la Fontaine, conseiller du Roy au Conseil supérieur de Québec faisant les fonctions de lieutenant Général en cette jurisdiction Royale de Montréal Requis par nous pour se transporter dans les maisons et assisté de Antoine Trémont, sieur de Salvaye, commandant les gardes de lad. Compagnie et des nommés Brossard et Beaufrère, gardes de lad. Compagnie. Et nous avons procédé à lad. Reconnoissance et apposition de la marque aux armes de lad. Compagnie sur les meubles et étoffes étrangères trouvés dans chaqu’une maison de cette ville et déclarée et mis en évidence par les cy après nommés ainsy qu’il ensuit:
(à chaque visite il est dressé un procès-verbal dont nous donnons deux exemples dans l’introduction. Le document se termine par la déclaration suivante:)
Ce fait et après avoir vacqué auxd. représentations de meubles de marchandises étrangères dans toutes les maisons de cette ville et faubourgs d icelle. Nous François Daine, présence et assisté comme dit est avons clos et arresté le présent procès-verbal pour estre Ensuite déposé au Greffe de cette jurisdiction au désir de lad. Ordonnance du 12 mai dernier, lequel nous certifions véritable suivant les représentations et déclarations qui nous en ont été faites. A Montréal, ce vingt-quatre juillet 1741.
De la Fontaine Daine.
Veu les procèfe-verbaux cy dessus et des autres parts nous ordonnons que copie d yceux seront déposés au Greffe de la jurisdiction de, Montréal. Et autre copie au Bureau de la Compagnie des Indes pour y avoir recours En cas de besoin. Mandons, &c., fait à Montréal, le 30 juillet 1741.
Michel.1
1 Honore Michel, sieur de la Rouvilliere, subdelégué de l’intendant et commissaire ordonnateur.
■. JT
HECKMAN
| BINDERY INC.
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